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C e  dernier comprend une 
supervision judiciaire, un pro­
gramme de traitement de la 
toxicomanie et des tests de 
dépistage de la drogue prati­
qués à l’improviste. On y 
retrouve aussi des mesures 
incitatives et répressives, 
une gestion de cas cliniques 
et un soutien des services 
sociaux.
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Suite p. 2

Photo : Marie-Claude Nault

Les répétitions vont bon train au Centre de recyclage Raven de Whitehorse où aura lieu la présentation 
de la pièce de théâtre Carnaval. Il s’agit de la toute dernière oeuvre de l’auteur yukonnais Mitch 
Miyagawa. ( voir p. 19 ).

Portrait d’un mineur du Klondike p. 6
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La justice yukonnaise adopte une nouvelle 
approche pour contrer la délinquance

Photo : Marie-Hélène Comeau

Le nouveau système judiciaire est maintenant en place.( Suite de la p.l ) Dans la plupart des grandes villes du pays, le bassin de population permet d’établir des tribunaux spéciaux. Ces derniers peuvent se concentrer sur des aspects précis tels que la toxicomanie

ou la santé mentale. Au Yukon, il en va tout autrement.« Nous n’avons pas suffi­samment de gens au territoire pour calquer le modèle des grandes métropoles. Du même souffle, nous nous sommes

rendu compte que tous ces différents aspects de la délin­quance étaient souvent reliés les uns aux autres. On a donc décidé de créer un programme incluant tous ces aspects nous permettant de nous concentrer sur la personne plutôt que seu­lement sur le crime commis » ,  explique Shauna Curtain, di­rectrice des services judiciai­res de la Cour territoriale.Ce service ne sera offert qu’aux contrevenants qui en feront la demande. Les gens devront avoir 19 ans et plus et résider à Whitehorse. La durée de cette initiative variera selon les cas. Elle ira de quelques mois à quelques années. Ce n’est qu’une fois ce processus terminé que les délinquants subiront alors leur procès.Le Tribunal communau­taire du mieux-être évoluera avec le temps et s’adaptera aux changements, en fonction des commentaires de la collectivité transmis aux organismes non gouvernementaux, aux Pre­mières nations et aux fournis­seurs de services.Des commentaires, toute­fois, l’organisme FA SSY

(Fœtal Alcohol Syndrome So­ciety Yukon) en a émis plu­sieurs dans les minutes suivant l’annonce de l’ inauguration du Tribunal.« C ’est une bonne initiati­ve, mais cela ne répond pas aux besoins des gens souffrant du syndrome d’alcoolisme fœtal qui font partie du nombre de délinquants », déplore Lilliam Sequeira-Duran de l’organisme Fœtal Alcohol Syndrome Society Yukon.On estime que 7 % des bébés nés au Yukon chaque année ont été exposés durant leur période de gestation à l’al­cool. Ainsi, 25 à 30 bébés par ans sont susceptibles de déve­lopper le syndrome d’alcoolis­me fœtal. Une fois devenus des adultes, plusieurs se retrouvent devant les tribunaux.« Les gens atteints du syn­drome ont besoin d’une super­vision continuelle 24 h sur 24, ce que le Tribunal n’offre pas pour l’instant. Il est important de bien comprendre que le syndrome d’alcoolisme fœtal est différent des problèmes de santé mentale. Il y a des dia­gnostics précis à apporter »,

spécifie Lilliam Sequeira- Duran. « De plus, une personne atteinte du syndrome va pou­voir comprendre les instruc­tions données dans un envi­ronnement encadré, mais ne pourra pas faire le transfert quand elle quittera la pièce. Les gens atteints du syndrome ont alors très peu de chance de réussir ce programme », souli- gne-t-elle, tout en spécifiant que le Tribunal communautaire du mieux-être ne sera pas en mesure de procéder à des éva­luations afin de déterminer si les délinquants sont atteints ou non du syndrome d’alcoolisme fœtal. Le Tribunal devra alors faire appel à l’organisme F A S S Y  qui fait venir un spé­cialiste en la matière de l’A l­berta. Puisque l’organisme à but non lucratif reçoit très peu d’appui financier des paliers gouvernementaux, le spécia­liste en question ne peut venir qu’une à deux fois par année au Yukon.
Marie-Hélène Comeau

Un hommage est rendu 
à un Franco-Yukonnais
L ’Ordre des pionniers du Yukon compte désor­mais un nouveau mem­bre provenant de la commu­nauté franco-y u kon nai se. Il s’agit de l’enseignant Yann Flerry dont l’ intérêt et le travail fait sur l’histoire du Yukon ne sont pas passés inaperçus.« C ’est un honneur d’être reçu dans l’Ordre », confie un Yann Flerry visiblement heu­reux du déroulement des évé­nements. « En étant membre,

Y 1 A 2 K 1
Courriel : auroredii@afy.yk.ca

j ’aurai accès à des aînés fran­cophones qui sont ici depuis longtemps. Je serai en contact avec des gens qui ont été té­moins de l’histoire. Ils repré­sentent une mine d’or de dé­couvertes, d’histoires et d’anecdotes », explique celui qui se passionne pour la pré­sence historique des franco­phones au Yukon. « Après toutes ces années, je suis tou­jours aussi passionné pour l’ héritage francophone au Yukon. Ce sont des gens cou­rageux à l’époque qui venaient s’ installer dans le Nord », confie-t-il.L’Ordre des pionniers du Y  u kon a été fondé u n jou r d’ h i- ver de 1894 à Forty Miles plus précisément. Les responsables de cette création étaient à l’époque différents chercheurs d’or. Cette confrérie a pris forme dans le but de créer des liens et de préserver l’histoire du Yukon et de ceux qui s’y

sont rendus pour trouver de l’or. L’Ordre est exclusivement réservé aux hommes. Pour en faire partie, les gens doivent avoir vécu au territoire depuis au moins 20 ans et démontrer un intérêt envers l’histoire du Yukon.Yann Flerry enseigne en ce moment l’ histoire à l’école secondaire Vanier. il est égale­ment l’auteur du livre La fra n ­
cophonie, une richesse nordi­
que, publié en 2004.Ce passionné de l’histoire s’occupe en ce moment à créer un centre de recherche sur les francophones. Il caresse égale­ment le projet de mettre sur pied un musée de la franco­phonie.« L’héritage de la franco­phonie au territoire est encore trop peu connu. Elle mérite d’être mise en valeur », expli- que-t-il.

Marie-Hélène Comeau

Photo: Marie-Claude Nault
Yann Herry est maintenant membre de l'Ordre des 
pionniers du Yukon

mailto:auroredii@afy.yk.ca
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é d ito r ia l
Une journée nécessaire
L ’ idée est arrivée entre les murs de l’Associa­tion il y a plusieurs mois. S ’ensuivit un long pro­cessus pour fixer la date. Fina­lement, le 15 mai a été retenu. Née de la collaboration de plu­sieurs joueurs, nous avons simplement nommé l’événe­ment « la Journée de la franco­

phonie yukonnaise »!M a is .J l  y en a tant de ces journées de reconnaissance, de souvenir, de commémora­tion, etc... Pourquoi une autre? Pourquoi une Journée de la francophonie yukonnaise, de demander d’entrée de jeu plu­sieurs personnes ? Bonne question, s’il en est une, à la­

quelle il est important de ré­pondre...Tout d’abord, pour la re­connaissance de la présence des francophones au Yukon et leur apport à la vie économi­que, culturelle, sociale... bref au tissu yukonnais! Avec une proclamation signée par la commissaire du Yukon, le gouvernement terri­torial clame haut et fort que les franco­phones ont participé activement au déve­loppement du Yukon d’ hier etd’aujourd’hui. C ’est un grand pas en avant, qui n’aurait pas été possible il y a 25 ans, à l’époque où des pionniers ont décidé de former une association afin de faire entendre leurs revendications politiques...Cette date em­blème du 15 mai est timide encore, elle vient de naître, mais ne peut-elle pas rêver d’une belle

existence et d’ une vie gorgée de réjouissances, tout comme ses grandes sœurs du «15 août des fous» (fête des Acadiens) et de la Saint-Jean-Baptiste? Une date pour célébrer, être fiers de notre langue et de notre culture, de nos origines fran­cophones, souligner les avan­cées, les défis pour l’avenir... Tout un programme, non??!Au printemps dernier, Graham Fraser, anciennement journaliste aux affaires natio­nales pour le Toronto Star, pu­bliait l’essai intitulé « Sorry, I don’t speak French ». C e  livre- choc, publié juste avant qu’ il soit nommé commissaire aux langues officielles, aborde la crise canadienne sur le bilin­guisme et le court chemin parcouru depuis l’entrée en vi­gueur de la L o i sur les langues 
officielles en 1969.M . Fraser démontre pa­tiemment à travers son essai que l’ idée même du bilinguis­me n’est pas très en santé. En conclusion, il dérange en de­mandant : (traduction libre) « Q u ’est-ce qui doit être fait pour faire du défi de la dualité lin­guistique un succès? ( ...)  la ri­

Où se procurer l'Aurore boréale?

À Whitehorse :
C e n tre  d e  la fra n c o p h o n ie , M a c ’s F ire w e e d , S h o p p e rs  
D ru g m a rt (rue  M a in  e t Q w a n lin  M a il), bu re a u  d e  p o s te  au 
s o u s -so l de  la  p h a rm a c ie  S h o p p e rs , é d if ic e  E lija h -S m ith , 
é d ific e  du  g o u v e rn e m e n t te rr ito r ia l, S u p e r A  à R ive rd a le

À Dawson : C h e z  M a x im illia n s  e t au  b u re a u  d e  p o s te  

D ans les  b ib lio th è q u e s  d e s  c o m m u n a u té s  e t, l'é té , d a n s  
les  ce n tre s  to u ris tiq u e s  

Et sur les vols d’Air North

chesse et l’opportunité d’avoir une société francophone dyna­mique à l’ intérieur du Canada doit être appréciée. »La diversité linguistique, qui amène dans son sillage une diversité culturelle, est une ri­chesse que chaque membre d’une minorité -  audible, visi­ble, religieuse, sexuelle...-  fait partager au reste de la popula­tion canadienne. Nous, franco­phones « minoritaires » dans ce pays dit bilingue, ne som­mes-nous pas reconnus pour nos party, notre amour de la bonne bouffe, nos « French kiss »...?!! Combien nous en­vient de pouvoir nous exprimer dans les deux langues officiel­les? Combien aimeraient pou­voir faire de même, disant que nous sommes « chanceux »?... C e  n’est pourtant pas de la chance, mais du travail!!!La Journée de la franco­phonie yukonnaise est une pierre importante dans la construction de l’ identité fran­cophone au Yukon. Com m e le fut la création de l’école Émi- lie-Tremblay, de la Garderie du petit cheval blanc, les 24 ans de VAurore boréale, les 25 ans cette année de l’A F Y ... C élé­brons, crions, rions, dansons...
Voilà pourquoi une Jour­née de la francophonie yukon­naise a sa raison d’être!A  votre santé!!

Marianne Théorêt-Poupart, 
agente des communication 

de l ’Association franco- 
yukonnaise

Correspondant national
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s c è n e  b c a le
Parents-Secours s’adapte aux nouvelles

photo founie
Les gens doivent rendre leurs anciennes affiches pour faire place aux nouvelles qui 
amélioreront Iefficacité du programme.

réalités
L’organisme Parents- Secours fait peau neuve. Ainsi, les anciennes af­fiches de l’organisme doivent être retournées afin de faire place aux toutes nouvelles qui seront modernisées et plus sé­curitaires. Au Yukon, c ’est la G R C  et l’organisme Crime Prévention Yukon qui collec­tent les vieilles affiches.On s’est récemment dit préoccupé du suivi et de la ré­cupération de toutes les affi­ches de fenêtre du programme Parents-Secours ainsi que de l’admissibilité des personnes qui placent une affiche à la fe­nêtre. Ces dernières devront entre autres procéder à une vérification policière tous les deux ans. De plus amples ren­seignements ainsi que des ca­ractéristiques de sécurité se retrouvent aussi sur la nouvelle affiche.« Annuellement, plus de 12 000 personnes chaque année ont recours aux services

de Parents-Secours. On espère que cette nouvelle formule nous procurera plus de contrôle et que davantage de gens s’ins­criront au programme », confie Linda Patterson, présidente de l’organisme national qui fêtera l’an prochain ses 40 ans de fonctionnement.Le premier programme Parents-Secours a débuté à London, en Ontario, en 1968. L’expansion du programme au Canada a été rapide durant les cinq années suivantes. En 1983, le conseil national a vu le jour et le programme Pa­rents-Secours du Canada a été incorporé en 1986.Parents-Secours est le plus vaste programme en matière de prévention de sécurité pour les enfants au Canada qui re­pose sur des bénévoles. Plus de 300 000 bénévoles travaillent à créer des communautés sé­curitaires pour les gens, et ce, d’un océan à l’autre.L’affiche-fenêtre rouge et blanche de Parents-Secours, placée en évidence dans une fenêtre, indique aux enfants, aux aînés et aux autres citoyens qu’ ils peuvent y trouver de l’aide s’ ils sont perdus, apeurés ou en situation de détresse.En plus de son réseau sé­curitaire, Parents-Secours offre des programmes d’édu­cation populaire dans le but d’améliorer la sécurité person­nelle des enfants, des adoles­cents et des aînés.L’affiche-fenêtre Parents- Secours ne doit être installée que lorsqu’ une personne de plus de 18 ans peut répondre à la porte. Le fait que l’affiche-

fenêtre ne soit pas présente si­gnifie que personne n’est en mesure de procurer une aide immédiate.« Avec les ans, le pro­gramme a malheureusement perdu un peu de sa popularité. On attribue cette tendance au fait que les gens pensent à tort qu’ils doivent constamment être à la maison pour offrir du secours. Mais il n’en est rien. Les gens peuvent offrir seule­ment quelques heures par jour ou par semaine et ce sera ap­précié », explique Linda Pat­terson.Au Yukon, seules les villes

de Whitehorse et de Watson Lake ont accès au programme de Parents-Secours. Toutefois, les autres communautés peu­vent y avoir accès à la condi­tion d’en faire la demande.« La taille de la commu­nauté n’est pas un critère », explique Linda Patterson.« Tout ce dont les commu­nautés ont besoin est de mettre sur pied un groupe de bénévo­les pour coordonner le recrute­ment de nouvelles personnes prêtes à joindre l’organisme. Notre rôle dans ces circonstan­ces est d’appuyer les gens dans leur démarche », spécifie-t- elle. Les résidents de Watson Lake doivent remettre leurs affiches au détachement de la G R C . Ceux de Whitehorse de­vront les remettre à l’organisme Crime Prévention Yukon situé au 205, rue Rogers.
Marie-Hélène Comeau

Besoin de publicité?
l’flurore boréale 

est là pour uous seruir! 
1867)667-2931

INSCRIPTION À t-A 
M A T E R N E L L E  
FRANCOPHONE ET 
AO JARDIN D’ÉAAJlJE
Les inscrip tions  pour l’année scolaire 2007-2008 a u ro n t lieu du 
7 au 18 m ai 2007, en tre  9 h 30 et 11 h e t en tre  13h e t 15h30 
du lund i au vendredi.

•  Sont adm issibles pour le Jardin d 'É m ilie  les en fan ts  

francophones âgés de 3 ans e t 8 m ois au 1er sep tem bre  2007.

•  Sont adm issibles pou r la m ate rne lle  les en fan ts  francophones 

âgés de 4 ans e t 8 m ois au 1er sep tem bre  2007.

Il faudra  présenter une preuve d ’âge au m o m e n t de l ’ inscrip tion .

Seuls les en fan ts  inscrits  au bureau de l’école seron t acceptés 
dans une classe de m ate rne lle  e t au Jardin d ’Ém ilie en septem bre.

Vous pourrez v is ite r la classe de m aterne lle , le Jardin d ’Ém ilie e t 
l’école au m o m e n t de l ’in scrip tion .

En to u t  tem ps, nous répondrons avec p la is ir à vos dem andes de 
renseignem ents.

ÉCOLE ÉMILIE-TREMBLAY
(du Jardin d 'É m ilie  à la 12e année) 
20, p rom enade Falcon 
q u a rtie r Logan, W h iteho rse  
Téléphone : (867) 667-8150

Dtikoii
Éducation

Les EssentiElles vous invitent à leur
13e assemblée générale annuelle !

M ardi, 19 juin 
à 18 h 30
à la salle communautaire 
du Centre de la francophonie 
(302 rue Strickland)

Nous sommes à 
votre écoute !

U n g o û te r santé sera servi.

D es é le c tio n s  a u ro n t lieu.

U n  se rv ice  d e  ga rde  sera o ffe r t  ! 

C o tisa tion  : 10 $

Veuillez confirmer votre présence avant le 8 juin, 
16 h. au 668-2636 ou elles@yl<net.ea
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Les archives de l’Aurore boréale 
ouvrent leurs pages
L es archives du journal 

Y Aurore boréale ont été dépoussiérées. Les nombreux numéros de ses 24 années d’existence ont été classés et photocopiés afin de les rendre enfin disponibles au public.« C ’est très important que le public y ait accès de façon conviviale. Avec cette facilité d’accès, les gens pourront faire des recherches, retracer leur histoire et celle de leur orga­nisme. C ’était devenu un be­soin essentiel puisque le jour­nal est devenu, avec les ans, le témoin privilégié de la crois­sance de la communauté fran- co-yukonnaise », explique C é ­cile Girard, directrice de 
Y Aurore boréale depuis pres­que les débuts du journal.Le processus d’archivage de documents n’est pas à l’abri des changements technologi­ques. Alors que la tendance de ranger l’ information sur un C D  Rom gagne en popularité, les Archives du Yukon émettent des mises en garde. C ’est ainsi que le processus de photocopie a été retenu pour l’archivage de 
YAurore boréale.« On doit toujours adapter notre façon d’archiver aux nouvelles technologies. Le processus est ainsi toujours à recommencer », explique Les­lie Buckam, des Archives du Yukon « Pour l’ instant, tout le monde veut archiver sur des C D  Rom mais attention! On doit s’assurer d’ utiliser un sup­port stable qui sera lisible pendant encore plusieurs an­nées. Pour l’ instant, personne ne sait si numériser une image et la ranger sur un C D  Rom est la meilleure façon de faire. Nous n’avons aucune garantie que le tout sera encore lisible dans cinq ans », explique-t- elle, en illustrant ses propos en montrant du regard la quantité impressionnante de machines de toutes sortes qui sont main­tenant désuètes. « On reçoit des archives qui ont été filmées sur des bobines de film en 8 mm ou sur des casettes BET A. Il est donc important pour nous de garder plusieurs exemplai­res de machines qui peuvent les lire. Nous avons besoin de plusieurs exemplaires puisque lorsqu’il y a un bris, plus per­sonne ne sait comment les ré­

parer. Même les lecteurs de cassettes V H S  commencent à disparaître. Il faut commencer à en faire provision. C ’est le même sort pour tous et il en sera de même pour les C D  Rom », souligne-t-elle.Les Achives du Yukon ont été d’une aide précieuse dans le processus d’archivage du journal YAurore boréale. C ’est l’organisme expert en la ma­tière avec ses 200 000 photos sur le Yukon et ses 12 600 boî­tes d’information, ses 2000 heures d’enregistrement sono­res, ses films et vidéos. Tout y est, allant des enregistrements des passagers des bateaux à aubes, aux premiers exemplai­res des livres de Robert Service ou des documents des gouver­nements du territoire. Tout y est soigneusement classé et mis à la disponibilité du public depuis 1972.« J ’ai eu plusieurs rencon­tres avec le personnel des Ar­chives du Yukon. Ils m’ont emmené dans leur chambre de sécurité qui est située au sous- sol de l’édifice. C ’est dans ce lieu aux murs de ciment et à la température contrôlée qu’ils m’ont montré comment ils s’y prenaient pour conserver leurs exemplaires de YAurore bo­
réale. C ’était fascinant », ex­plique Louise Cashaback qui coordonnait le projet. Au cours du processus, elle a ainsi pu faire l’ inventaire de 344 jour­naux et photocopier au total 8 980 pages de YAurore bo­
réale.Le journal de la commu­nauté franco-yukonnaise est né en mai 1983 sous l’ initiation de l’Association franco-yukon­naise. A  ce moment-là, les gens étaient loin de se douter que l’aventure journalistique allait avoir une telle longévité.

Photo : Chantal Rivest
La première directrice du journal l ’Aurore boréale, Chantal Rivest (  au centre ), était 
récemment de passage au Yukon. On la voit ic i en compagnie de Jeanne Beaudoin (  à 
gauche ), directrice de l'Association franco-yukonnaise et de Cécile Girard (  à droite ), 
directrice du journal depuis plus de 20 ans.« Un jour, j ’ai vu une an­nonce disant qu’il allait y avoir une réunion de l’Association franco-yukonnaise. J ’y suis allée pour en ressortir avec la mission de publier le deuxième numéro du journal, le premier numéro ayant été publié par Yann Herry », se souvient Chantal Rivest, première di­rectrice du journal et qui était récemment de passage au Yukon. « Pendant plusieurs mois, je  faisais tout. J ’étais donc devenue une bénévole bien occupée. Entrevues, pho­tos, montage, publicité et mes jeunes enfants, ça me laissait peu de temps. Tout se faisait de chez moi. Puis, Cécile est arri­vée et s’est occupée du gra­phisme de la première page ce qui donnait une fière allure au

journal. C ’était un beau mo­ment à vivre. L’impression de commencer un projet et de faire quelque chose d’utile. Je sens que mon bébé a grandi », confie Chantal Rivest qui ha­bite depuis 1986 dans la région de Vancouver. « Quand on est allé une fois au Yukon dans sa vie, ça nous colle à la peau. On garde des liens pour toujours », souligne celle qui est toujours une fidèle abonnée du journal 
YAurore boréale.Il est ainsi désormais pos­sible de consulter les archives de YAurore boréale sur rendez- vous. Les numéros supplémen­taires qui ne sont plus utiles pour les archives seront distri­

bués à la communauté lors d’une soirée spéciale qui aura lieu dans les prochaines se­maines.

Besoin de publicité?
L’flurore boréale 

est là pour uous seruir! 
(867)667-2931

CRTC

IS Avis public 
CRTC 2007-38 Canada

Le Conseil a été saisi de la demande qui suit. La date limite pour le dépôt des interventions/ 
observations est le 16 mai 2007.
• CHUM limitée — Modification de licences d'entreprises de programmation 

d'émissions spécialisées — L'ensemble du Canada

Pour de plus amples renseignements, veuillez consulter l’avis public CRTC 2007-38. Si 
vous désirez appuyer ou vous opposer à une demande ou obtenir une copie de l'avis 
public, veuillez consulter le site Web du CRTC au www.crtc.qc.ca à la section « instances 
publiques ou appelez le numéro sans frais 1-877-249-CRTC. Toute information que 
vous soumettrez, incluant tout renseignement personnel, sera disponible sur le site 
Internet du CRTC. ï1 * 1 Conseil de la radiodiffusion et 

des télécommunications canadiennes
Canadian Radio-television and 
Télécommunications Commission

CRTC1̂ Avis publics
CRTC 2007-39 et CRTC 2007-40 

Appel aux observations Canada
Le Conseil a reçu des demandes de Asian Télévision Network International Limited (ATN) 
en vue d'ajouter Vijay Channel et Star India One Channel, deux services par satellite 
non-canadiens de langue tierce et Star India News Channel un service par satellite 
non-canadien de langue tierce, aux listes des services par satellite admissibles à une 
distribution en mode numérique (les listes numériques).

Le Conseil invite le public à se prononcer sur les demandes précitées de Asian Télévision 
Network International Limited. Les observations doivent parvenir au Conseil au plus tard 
le 14 mai 2007

Pour de plus amples renseignements, veuillez consulter les avis publics CRTC 2007-39 (Vijay 
Channel et Star India One Channel) et CRTC 2007-40 (Star India News Channel).
Si vous désirez appuyer ou vous opposer à une demande ou obtenir une copie des avis 
publics, veuillez consulter le site Web du CRTC au www.crtc.qc.ca à la section « instances 
publiques » ou appelez le numéro sans frais 1-877-249-CRTC. Toute information que 
vous soumettrez, incluant tout renseignement personnel, sera disponible sur le site 
Internet du CRTC. s1 * 1 Conseil de la radiodiffusion et 

des télécommunications canadiennes
Canadian Radio-television and 
Télécommunications Commission

http://www.crtc.qc.ca
http://www.crtc.qc.ca
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vrai

suivante, on procédait à l’ex­traction de l’or dans le sol alors dégelé. » Ayant essayé plu­sieurs procédés, il opta de tra­vailler à l’aide de grue « Cater­pillar D-4 et de D-6. »Ne travaillant pas l’hiver, Lorenzo avait pris l’habitude de retourner au Québec visiter sa parenté, pour ensuite passer le reste du temps à Miami ou à Haïti, « afin de revenir en forme pour la saison estivale » m’avoue-t-il.« J ’ai toujours eu de la main-d’œuvre du Québec. Je voulais leur donner l’opportu­nité de venir travailler au Klondike avec moi, ce qui me permettait de conserver ma culture francophone », ajoute- t-il. Au fil de sa carrière, Lo­renzo a vu le prix de l’or varier de 35 $ jusqu’à 800 $ l’once dans les années I960.« Nous vendions nos pépi­tes d’or au gouvernement. Tout ce que nous avions à faire, c ’était d’apporter nos sacs d’or à la banque et c’est ainsi que nous étions payés », m’expli­que-t-il.Lorsqu’ il a accumulé 25 concessions, Lorenzo décida de vendre et de prendre sa re­traite.Il s’acheta un petit mor­ceau de terrain à Dawson Ouest, et se construisit une petite maison et un grand jar­din qu’il garda pendant plu­sieurs années.Vivant toujours à Dawson, Lorenzo a gracieusement ac­cepté d’interrompre sa partie de crib afin de répondre à mes dernières questions. Lorsque je  lui demande s’ il s’ennuie des mines, il me répond tout sim­plement : « Oui. »
Mariette Veilleux

Vous voulez partager votre 
o p in ion ? Ê crivez-n ou s!

Les lettres doivent être lisibles, 
signées avec une adresse de retour 

Elles ne doivent pas contenir de 
propos diffamatoires ou haineux.

Courrier de l’Anrorc boréale
302, rue  S tr ic k la o d , | p | f  
W h ite h o rse  Y u ko n  

Y 1 A 2 K 1
Courriel : auroredir@afyyk.ca

C’est en DC3 de Vancou­ver que Lorenzo Gre- mard arrive à Dawson City, en 1948. N ’ayant pas en­core de route reliant White­horse à Dawson, les bateaux a roue sur le fleuve Yukon étaient le moyen de transport favori et bien entendu l’avion, pour ceux qui peuvent se le permettre.En provenance du Temis- camingue, Lorenzo avait l’ex­périence pour travailler dans les mines d’or. Cependant, cette région du Québec n’avait pas la renommée que la ruée vers l’or du Klondike a connue au tournant du siècle.Lorenzo, grand romanti­que, avait décidé dès un jeune âge de suivre les traces de ces prédécesseurs. C ’est avec cette notion qu’il a entrepris de poursuivre ce rêve et de débu­ter le plus grand voyage de sa vie. Ses aventures commencè­rent à bord des trains de car­gaison.« C ’était l’époque de la grande dépression » me racon­te-t-il, « et ceux qui désiraient aller vers l’ouest du pays devai­ent essayer d’embarquer sur ces trains et ça, sans être aper­çus. » Le voyage pouvait être d’une durée d’ une semaine ou même s’étendre jusqu’à un mois. Lorenzo fut assez chan­ceux lors de son premier voyage et débarqua à Vancouver quel­ques jours plus tard seulement.N ’ayant pas beaucoup d’ar­gent de poche, il dut se procu­rer du travail immédiatement. C ’est alors qu’ il rencontre un Norvégien, Walter, et tous deux décident d’aller travailler sur l’ île de Vancouver dans un camp de bûcheron.Ils ont travaillé ensemble pendant quelques mois avant de tenter leur chance au Klon­dike. Et c ’est en DC3 qu’ ils ar­rivèrent au Yukon pour la pre­mière fois en 1948.En arrivant à Dawson, Lo­renzo, avec son expérience, n’a eu aucune difficulté à débou­cher un emploi chez un des mineurs locaux. « Dans ce temps-là, il y avait beaucoup de main-d’œuvre, » me dit Lo­renzo. « Dawson était la capi­tale du Yukon et sa population consistait surtout d’Américains et amplement de Canadiens- français », ce qui ne fut pas

Photo : Mariette Veilleux

Lorenzo Gremard habite la ville de Dawson depuis 1948. Il partage, l ’instant d ’une 
entrevue, ses souvenirs cousus d ’aventures yukonnaises.

trop dépaysant pour lui.« On y opérait encore les dragues. En effet, huit machi­nes étaient toujours fonction­nelles. Ces grosses machines qui fonctionnaient à l’aide de vapeur et nécessitaient peu de maintien, comparativement aux machines d’aujourd’hui », m’explique Lorenzo. Notons que les mines du Yukon, com­parativement au Temiscamin- gue, sont des mines en surface, souvent dans des cours d’eau, où l’on retrouvait ses dragues ainsi que les fameuses pépites d’or.Après avoir travaillé dans les mines d’or du Klondike, de

celles d’argent de Keno et cel­les d’Asbestos à Clinton Creek, Avoir fait un séjour en Arcti­que pour une compagnie de pétrole, et s’être presque écrasé en avion en faisant de la pros­pection pour une compagnie minière en Colombie-Britan­nique, Lorenzo décide finale­ment « de partir à son comp­te ».C ’est à Sixty Miles, sur le bord du fleuve Yukon, en aval de Dawson, qu’il obtient sa première concession. Il acheta les anciens bâtiments de Fiat Creek, qu’ il transporta jusqu’à Sixty Miles. Ceux-ci lui ont servi de cabine personnelle et

de cuisine pour le camp.Lorenzo se souvient du temps où il a dû faire face à un ours noir, qui était entré par la porte de la cuisine pour voir ce qui était sur le menu. N ’étant pas trop satisfait, il déchiqueta le linge de vaisselle et ressortit par la fenêtre, au grand soula­gement de Lorenzo, qui avait laissé sa carabine à côté de la porte.Jadis, le procédé pour ex­traire de l’or pouvait prendre deux années, surtout à cause du pergélisol. « La première année, on devait creuser des tuyaux afin que l’air puisse entrer dans le sol, et l’année

Lorenzo Gremard : La vie d’un 
mineur du Klondike!

mailto:auroredir@afyyk.ca
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Le règlement concernant les pensionnats indiens a été
approuvé. La guérison se poursuit.

Le règ lem ent conce rnan t les pens ionna ts  ind iens a été approuvé par les tribunaux. 
Maintenant, les anciens élèves et leur fam ille doivent décider s 'ils acceptent le règlement 
ou s ’ils  s ’en exc luen t (exercen t leur option de retra it). Le présen t avis décrit les 
avan tages du règ lem en t et la m anière  de les ob ten ir pour ceux qui l’accep ten t et 
exp lique  com m ent exe rce r l ’op tion de re tra it e t ce que cela s ignifie .

Le règ lem en t p révo it :

1) Au m oins 1,9 m illia rd  de do lla rs  en pa iem ents « 
d ’expérience com m une » à l’intention d’anciens élèves 
qui on t vécu dans les pens ionnats . Les pa iem ents 
se ron t de 10 000 do lla rs  pour la prem ière  année (ou 
partie  d ’année) de fréquen ta tion , p lus 3 000 do lla rs 
p o u r  c h a q u e  a n n é e  (o u  p a r t ie  d ’ a n n é e )  de 
fréquen ta tion  subséquente .

2) Un p rocessus pe rm ettan t à ceux qui ont souffert 
de sév ices sexue ls  ou phys iques g raves ou d ’autres 
sévices ayant causé de graves effe ts psychologiques 
d 'ob te n ir entre  5 000 et 275 000 do lla rs  chacun -  ou 
p lus d ’a rgen t s ’ils  peuven t éga lem en t p rouve r qu ’il y 
a eu perte  de revenus.

3) De l’a rgent pou r les p rog ram m es à l’in ten tion  des 
anc iens é lèves et de leu r fam ille  pour la guérison, la 
vérité , la réconc ilia tion  et la com m ém ora tion  en ce 
qui concerne  les pens ionna ts  ind iens et les sévices 
sub is  : 125 m illions de do lla rs  pour la guérison, 60 
m illio n s  de d o lla rs  pou r recenser, docum en te r et 
p ré s e rv e r les  e x p é rie n c e s  de s  s u rv iv a n ts  et 20 
m illions de do lla rs  pou r des p ro je ts  com m ém ora tifs  
com m unauta ires  et nationaux.

Vous n ’aurez pas à dém on tre r que vous avez été 
v ic t im e  de  s é v ic e s  p o u r  o b te n ir  un p a ie m e n t 
d ’expérience  com m une et vous pouvez en ob ten ir un 
m êm e si vo u s  ave z  in te n té  une p o u rs u ite  pou r 
sévices, que vous ayez gagné, réglé ou perdu.

Les anciens élèves adm issibles qui acceptent le règlement peuvent obtenir un paiement 
en vertu  du règ lem en t. Les m em bres de la fam ille  qui n’é ta ien t pas des é lèves

n ’ob tiend ron t aucun pa iem ent. Toutefois, les anc iens é lèves —  e t les m em bres de leu r 
fa m ille  —  q u i a c c e p te n t le  rè g le m e n t ne p o u rro n t p lu s  ja m a is  p o u rs u iv re  le 
gouvernem en t du C anada, les É g lises qui on t adhéré  au règ lem en t ou to u te  au tre  
dé fendeu r dans les recours  c o lle c tifs  à p ropos  des pens ionna ts .

Si vous souh a ite z  a cce p te r le règ le m e n t et rece vo ir 
un pa iem en t en vertu  du règ lem ent, té lé p ho n e z  au 1 - 
8 66 -879 -4913  ou a lle z  su r le s ite  W eb  e t d e m a n d e z  
q u ’un fo rm u la ire  de dem ande  vous  so it e n vo yé  dès 
qu 'il sera d ispon ib le.

Si vous exe rcez vo tre  op tion  de re tra it du règ lem en t, 
vo u s  n ’o b tie n d re z  a u c u n  p a ie m e n t e n  v e rtu  du 
règ le m e n t. C ep e n da n t, les  a n c ie n s  é lè v e s  e t les 
m em bres de leu r fa m ille  qu i e xe rce n t le u r op tion  de 
re tra it conse rve ro n t tou t d ro it q u ’ils  pe u ven t a v o ir  de 
p o u rsu iv re  un dé fen d e u r à p ropos  des pens io nn a ts .

P our e xe rce r vo tre  op tion  de re tra it, vous  devez 
rem plir, s ig n e r e t envoyer p a r la  p os te  un fo rm u la ire  
de re tra it d ’ ici au 20 août 2007, le ca ch e t de la  poste  
fa isa n t fo i. Vous pouvez o b te n ir  le fo rm u la ire  s u r le 
s ite  W eb  don t l ’ad resse  est donnée  c i-a p rè s  ou en 
té léphonan t au 1-866-879-4913.

Vous n 'avez pas à re te n ir les  se rv ice s  d ’un avoca t 
pour exercer votre  option de retrait, m ais vous pouvez 
en con su lte r un avan t de le fa ire . Si vou s  a cce p te z  le 
règ lem en t, vous n ’avez pas à re te n ir les se rv ices  
d ’un avoca t ni à p a ye r un avoca t p o u r o b te n ir  un 
pa iem ent d ’expérience com m une. Bien entendu, vous 
pouvez  re ten ir les se rv ices  d ’un avoca t e t p a ye r ce t 
avoca t p o u r vous re p ré se n te r dans une réc lam a tion  
pou r sév ices.

T é lé p h o n e z  au 1 -8 6 6 -8 7 9 -4 9 1 3  p o u r p o s e r  vo s  
q u e s t io n s  o u  a l le z  au
w w w .reg lem en tpens ionna ts ind iens .ca  pour lire l’avis 

détaillé ou la Convention de règlem ent. Vous pouvez éga lem ent soum ettre  vos questions 
pa r écrit à R èg lem en t conce rnan t les pens ionna ts , su ite  3 -5 0 5 ,1 3 3 , rue W e b e r Nord, 
W ate rloo  (O nta rio ), N2J 3G 9.

IN D -P U B 2-S M -FR E

Les options qui s’offrent à vous 

Demander un formulaire de réclamation
Si vous êtes un ancien élève, désirez ob ten ir un pa iem ent 
en vertu du règlem ent et ne com ptez pas po u rsu iv re  vous- 
même le gouvernem ent du C anada ou les Eglises, n’exercez 
pas votre option de retrait; té léphonez plutôt m aintenant pour 
vous inscrire, e t un fo rm u la ire  de réclam ation vous sera 
envoyé par la poste après le 20 août 2007. Lorsque vous le 
recevrez, rem plissez-le  et retournez-le.

VOUS exclure (exercer votre option de retrait)
Si vous ne désirez pas de pa iem ent ou si vous pensez 
po u vo ir o b te n ir  da va n ta g e  d ’a rg e n t que ce q u ’o ffre  le 
règlem ent en poursu ivan t vous-m êm e le gouvernem ent ou 
les Églises, vous devez a lors exercer votre  option de retra it 
en présentant un form ula ire  de retra it d ’ ici le 20 août 2007, 
le cachet de la poste fa isan t foi.

Ne rien faire : N 'obten ir aucun pa iem ent et renoncer à vos 
dro its de poursuivre.

1 - 8 6 6 - 8 7 9 - 4 9 1 3
www.reglementpensionnatsindiens.ca

http://www.reglementpensionnatsindiens.ca
http://www.reglementpensionnatsindiens.ca
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Le spectre de la consommation de l’alcool durant la 
grossesse chez les jeunes

-ff

Depuis le début des temps, l’alcool est une substance qui a toujours fait partie de notre environnement. L’alcool nous aide à passer le temps, à oublier nos ennuis et aussi à socialiser. Ici, dans notre beau territoire du Yukon, nous vivons entou­rés de l’ influence de l’alcool, mais connaissons-nous les conséquences causées par l’al­cool?Nous découvrons que l’âge n’a plus d’importance quand vient le temps d’expérimenter avec la boisson. Les jeunes comme les moins jeunes consomment de l’alcool en ignorant les résultats. Dans les écoles, nous apprenons que l’alcool devient un problème seulement s’il est consommé régulièrement, assez pour dé­velopper une dépendance, une

accoutumance. C ’est à ce mo­ment que l’alcool devient dan­gereux, car il nuit à l’état psy­chologique, physique, familial et moral. Malheureusement, il manque l’étape la plus impor­tante : l’alcool peut faire mal à plus d’une personne à la fois. Pendant et après la grossesse, l’alcool est le pire ennemi. En blâmant la femme, nous som­mes en train de faire plus de mal que de bien. Pour mieux comprendre les femmes qui boivent durant la grossesse, il faut se rappeler, selon le D r SterlingClarren de l’ Université de Washington, que :• Les mères qui boivent sont très fragiles.• Cent pour cent sont, ou ont déjà été abusées sexuellement, physiquement ou émotionnel­lement.
P,ouï la fête des^  J
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Ouvert à la 
des Mères
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• Quatre-vingt quinze pour cent ont utilisé une sorte de soin médical durant leur gros­sesse.• Quatre-vingt pour cent ont une « souffrance mentale » comme la dépression.• Quatre-vingt pour cent vivent avec des partenaires qui boi­vent et qui ne les soutiennent pas dans leurs décisions d’ar­rêter de boire.• Soixante pour cent ont peur de demander de l’aide.• Cinquante pour cent des bébés avec le SA F  ont des mères qui sont elles-mêmes atteintes du SAF.• Elles viennent de familles avec des problèmes d’alcool.• Elles ont moins de quatre soutiens dans leur vie.« Au Yukon, beaucoup de person nés présentant la gam me de désordres causés par l’al­coolisation fœtale, celles qui ne sont pas diagnostiquées ou celles qui ont reçu un faux diagnostic continuent de réap­paraître dans les dossiers mé­dicaux, les dossiers des servi­ces sociaux et, essentiel lement, dans les dossiers du ministère de la Justice. Notre société s’attend à ce que ces personnes s’adaptent à nos fonctions « normales » au lieu que ce soit nous qui nous adaptions à leurs besoins. C ’est pourquoi les personnes atteintes de la gamme de désordres causés par l’alcoolisation fœtale ont tant de problèmes sociétaux, dont des problèmes d’habita­tion, un style de vie inappro­prié, et des problèmes d’accou-

Photo : Andrée Johnson Sequeira
Il est possible d ’obtenir du soutien en tout temps auprès 
de l'organisme FASSY.tumance. » Au Yukon, nous sommes déjà dans la quatrième génération du syndrome d’al­coolisme fœtal. (Directrice exécutive de FA SSY, Judy Pakozdy)Un gros problème avec nos jeunes, c’est qu’ils pensent qu’ils sont immunisés contre tous les problèmes que l’alcool représente. Cette croyance créée un défi envers l’éduca­tion que nous sommes suppo­sèrent en train de recevoir. Personnellement, mon éduca­tion sur le sujet du syndrome d’alcoolisme fœtal ne fut pas apprise dans une école. Je l’ai apprise par l’ implication de mes parents dans ce sujet. Au cours des dernières années, nous en avons entendu plus sur le sujet du SAF. Il ne faut pas ignorer que le Yukon a l’une des meilleures organisations éduquant les gens sur le syn­drome d’alcoolisme fœtal au Canada. Aussi, nous en enten­dons plus parler parce que nous sommes une petite commu­nauté et que les problèmes d’alcool se remarquent plus.

Le syndrome d’alcoolisme fœtal n’est pas seulement un problème, c ’est un anneau dans une chaîne. En 2007, 30 ans après la parution des premiers renseignements sur ce thème, nous trouvons encore des per­sonnes qui pensent que le SA F est seulement causé par l’irres­ponsabilité de la femme qui boit pendant sa grossesse. C ’est le manque d’information et de soutien approprié qui est le problème de cette communauté. Le soutien ne devrait pas com­mencer en prison. « Il est prouvé qu’entre 60 % et 80 % des prisonniers dans nos pri­sons ont été exposés à l’alcool pendant la grossesse de leur mère. » (Dre Streissguth , une professeure au département de psychiatrie et de science du comportement, Université de Washington. )Nous devons identifier le besoin urgent de la mère comme le besoin de son enfant et leur accorder du soutien pen­dant toute leur vie. Combattons le problème dès maintenant, avant qu’il ne soit trop tard.
Andrée Johnson Sequeira

<(3102.1
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tion ne se présentaient auprès des électeurs.Durant la campagne, les Français ont exprimé un regain d’ intérêt pour la politique qui s’est traduit par une participa­tion exceptionnellement élevée au scrutin. Un peu plus de 83 % des quelque 44,5 millions d’électeurs se sont déplacés aux urnes pour le premier tour, soit l’une des plus fortes af­fluences sous la Ve République, et près de 84 % ont exercé leur droit de vote au second tour.
Annie Langlois

N icolas Sarkosy a été élu président de la Ve République. L’homme de 52 ans succède ainsi à Jac­ques Chirac à l’Élysée pour un mandat de cinq ans. Une vic­toire de la droite que prédi­saient les sondages depuis le mois de janvier. Le candidat de l’ U M P  a récolté 53 %  des suf­frages au second tour qui s’est tenu le 6 mai, contre près de 47 % pour sa rivale socialiste Sé- golène Royal.Ils étaient 12 à s’être lancés dans la course à l’ Élysée, soitNicolas Sarkozy, Ségolène Royal, François Bayrou, Jean- Marie Le Pen, Marie-George Buffet, Arlette Laguiller, O li­vier Besancenot, Philippe de Villiers, Dominique Voynet, Frédéric Nihous, Gérard Schi- vardi et José Bové.Une course officiellement déclenchée le 9 avril, mais que certains candidats préparaient activement depuis plusieurs mois.Pour la première fois en près de 20 ans, ni le président ni le premier ministre en fonc-

Nicolas Sarkosy

Démission d’André Boisclair

L e chef du Parti québé­cois, André Boisclair, a annoncé cette semaine à la surprise de tous qu’il dé­missionnait.Le choix de M . Boisclair de démissionner de son poste de chef du Parti québécois en pleine tourmente politique a été accueilli avec tristesse par

les militants et députés péquis- tes, qui saluent tous une déci­sion « courageuse ».
M . Boisclair a annoncé sa décision aux députés péquistes réunis en caucus, mardi matin, quatre jours après avoir lancé une attaque, contre son homo­logue bloquiste Gilles Duceppe, qui a été fort criti-— «sa»
n co -

quee.La présidente du Parti québécois, Monique Richard, a l’ intention d’établir un échéancier pour que le nouveau chef de parti soit élu avant le mois d’octobre.
Marie-Hélène Comeau

2007
amuser au camp français cet été !

À la programmation, il y a : 
jeux, randonnées, sports, cuisine, bricolages et construction,
• visites d'endroits spéciaux, sorties hebdomadaires, etc. . \  M ?  -  ___ _ « c f t jv *  *

' " " P  r r a n c o - F u n ,  c ' e s t__________________________________________ _______________
25 au 29 juin

Sur les traces d'Ila Dufiair
Frisebee à Takhini, piscine, enquête spéciale

Le grand
sources

9 au 13 juillet

Extra-terrestre et zucchini
Construction d'une boîte à savon, quilles, sortie à la plage

) juillet

de Whitehorse en cin^ ours *  — — — —  
Sride, piscine, randonnée aux éoliennes

23 au 27 juillet

Franco-Fun à vol de plumes !
Camping près de Haines Junction**

30

Sé$arrië,ouvre-toi i 
Visite d'une ferme, piscine, livre de recettes, parc Shippyard
6 au 10 août
Pirates, à l'abordage !
Camping à Braeburn*
21 au 24 août (4 jours)

Kangourou, kiwi et kaléidoscope

* *  coût supplém entaire à déterm iner lors des sorties de camping hors de la ville

Le cam p F ra n c o -F u n  c 'e s t . . .  u n e  éq u ip e  g é n ia le , 
des th é m a tiq u e s  aussi fa r fe lu e s  q u 'in tr ig a n te s ,  
des a c tiv ité s  e x c ita n te s , d es  s o rt ie s  en  v ille  
e t  à l'extérieur, tro is  semaines de camping 
e t  b ien  plus ! Bonne nouvelle : Milène Bélanger est de retour !

Période d'inscription du 14 m ai au 08 juin. Premier arriver, premier servi....... '■■■
***Service de garde disponible pour les moins de 6 ans ***

Cam p rég u lie r : 150 $ p a r  sem aine
Laissez un message à Martine au (867) 667-8680, poste 3,

Trop bu?

L'ACCIDENT DE LA ROUTE 
N'EST PAS UNE FATALITE

www.who.int/roadsafety
tltakon

Voirie et Travaux publics

Boire de d 'a lcoo l avant de conduire  augmente les risques 
d 'acc idents, de blessures graves ou de décès.

Agis : ne bois jamais d’alcool avant de conduire.

scène politique
La France a élu son président

http://www.who.int/roadsafety
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Des gens du Yukon nous présentent leur 
maman à l’occasion de la fête des Mères
Hommage à 
ma mère

En mon nom, au nom de tes enfants, de tes pe­tits-enfants et des arrière-petits-enfans, je  vou­drais, maman, te dire un immense merci.Merci maman pour ton courage, ta vaillance, ta téna­cité .Tu as su faire beaucoup avec si peu dans cette humble maison.Merci maman, pour tes nuits de sommeil interrompu par nos pleurs d’enfants, nos jérémiades d’adolescents, nos rentrées tardives de jeunes adultes alors que tu étais là pour nous écouter et nous faire comprendre.Merci maman pour ton accueil... peu importe l’heure de la journée ou de la soirée. Je te vois encore recevoir les on­cles qui venaient faire un brin de causette, car il savaient bien eux qu’après avoir cuvé leur vin, de bons plats maison les attendaient.Merci maman pour ta dis­ponibilité.... Un bon pain de ménage, une délicieuse soupe chaude et de savoureux pâtés étaient toujours prêts à être servis et cela avec un sourire franc et chaleureux. Par sur­croît, un petit bout de chanson réchauffait le cœur de chacun.Merci maman pour ton travail. Tu nous a appris à cueillir les petits fruits. Tu

Marielle Veilleux en compagnie de sa grand-mère 
Catherine Morin et de sa mère Jeanne Poulin.avais le tour de faire de cette journée un mini-party se ter­minant par un bon pique-nique. Puis, tu cuisinais des poudings et des tartes. Que de bons sou­venirs. Merci maman d’avoir légué le sens des affaires.Merci maman de nous avoir montré à utiliser au maximum les ressources à notre portée. Bien sûr, on avait un puits pour nos besoins en eau potable mais, comme on manquait souvent d’eau, tu ra­massais l’eau de pluie pour ar­roser le jardin et faire la lessi­ve. Que de patience, d’endu­rance et de débrouillardise. Mille fois merci!Merci maman, pour avoir su répandre l’amour autour de toi, par exemple, en donnant des récoltes de ton jardin, en cousant pour les autres, en chantant pour nous égayer.Cordial merci, maman d’avoir été une grande dame. Seule plus souvent qu’à ton

tour, car mon père travaillait au loin, tu as été une femme forte, énergique, grande bâtis- seuse, c ’est à toi qu’il incombait toutes les tâches, même celles de menuiserie (tablettes, ar­moires, etc...)Merci maman pour ta compassion face à l’adversité, et à l’épreuve : pensons aux accidents d’automobile bles­sant ou envoyant tes enfants au paradis. Tu avais le don de sé­curiser les gens, d’alléger leurs souffrances.Et enfin, merci maman, femme de cœur, si authentique, si généreuse, capable de tou­jours un peu plus pour ceux que tu aimais.Maman, tu as maintenant atteint le sommet de la monta­gne. Tu as franchi la porte du paradis. Nous t’accompagne­rons pour l’éternité avec tout notre amour en marchant sur tes pas.Au revoir. Tes enfants et tes petits-enfants.
Marielle Veilleux

Pour la fête d<
Le dimanche 13 mai faites un cadeau spécial 
à votre mère en l'invitant à un brunch au Westmark!

21 ,95  $ p a r personne . Les en fan ts  de 12 ans e t m o ins  pa ien t le u r âge.
Deux services : 11 h e t 13 h
Réservations recommandées Téiéphon* 393-9710

Au menu pour le brunch
Salades assorties
Petits pains fraîchement sortis du four 
Assiettes de fromages et de fruits frais 
Omelettes sur commande 
Crêpes
Jambon au miel et rosbif 
Œufs bénédictine 
Bacon et saucisse 
Pommes de terne rissolées 
Pommes de terre au gratin 
Et beaucoup plus.

Desserts, gâteaux, pâtisseries et tourtes.

VCfcstmark
W h t t e h o r s e  H ô t e l
&  CONFERENCE CENTER 

201, rue Wood

Ma mèreMa mère, Lilianne Prévost Lanctôt, en est à son 90e prin­temps. Q u’elle me pardonne mon indiscrétion mais je  trouve cela admirable et digne de mention. Brillante et avide de connaissan­ces, elle est l’exemple même de l’expression à la mode: « Life Long Learning ».Comme j ’aime nos conversations sur tous les grands sujets de l’heure. Parfois sérieuses et engagées, parfois légères et diver­tissantes avec les fous rires qui les accompagnent, celles-ci ponc­tuent fidèlement mes séjours au Québec et ma vie au Yukon. Elle m’a transmis l’amour de la lecture, et l’art de vivre seule avec ses hauts et ses bas.Fille de parents exogames, elle avait compris l’ importance du bilinguisme bien avant que cela ne devienne un enjeu politique canadien important. Grâce à elle, et à mon père aussi en vérité, c ’est un des piliers sur lesquels j ’ai bâti ma carrière.Pour moi, la maison familiale et son jardin, jouxtés dans notre esprit collectif familial au bord d’un lac laurentien, sont à l’ image de mes plus beaux souvenirs.Je ne peux trouver d’autres mots pour parler de ma mère avec affection qu’en vous invitant à y faire un tour. Crocus printaniers, tulipes rouges et sucrées, muguet odorant, araignées bleues au parfum de fraise, fiers iris dorés ou pourpres, pivoines tricolores abondantes et généreuses, roseraie sauvage en terre citadine, épilobes fuchsia, hortensias automnaux colorés au gré de la terre qui les nourrit, grappes abondantes de groseilles rouges, man­geoire naturelle où se nourrissent nombre d’oiseaux, épinettes et cèdres géants, bouleaux blancs et asperges sauvages au doux feuillage presque évanescent; c ’est tout ça ma mère, et tellement plus. Que reste-t-il à dire sinon M ER C I pour ces images riches en couleurs, en valeurs et en qualités; pour ces souvenirs inoublia­bles.Avec beaucoup d’amour, ta fille Madeleine.
Madeleine Lanctôt

Lilianne Prévost Lanctôt

(Bonne fê te  à toutes ceffes 
cjui on t bercé nos rêves avec 

am our et tendresse.
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Bonne fête des Mères

Ma maman est une sainte !

Le bonheur. Le bonheur, pour ma mère, c ’est de s’asseoir dans un parc à jaser, jaser, et jaser. Prendre un café et jaser. Marcher dans les quelques rues piétonnes de Montréal qu’elle affectionne tant (regarder aussi par les fenêtres illuminées comment les gens vivent chez eu x...) , et jaser. Jaser philoso­phie, jaser psychologie, jaser des gens qu’elle connaît, qu’on connaît, mais surtout de ceux qu’on ne connaît pas.M a mère fréquente aussi les églises; pas parce qu’elle est particulièrement croyante, mais parce qu’elle aime l’at­mosphère. Elle ne porte aussi que des vêtements achetés dans les sous-sols d’église : un acte d’implication sociale. Elle lave

Nancy Russell

Ma mère aventurière

Claudiane Samson, qui n ’avait pas encore 10 ans, en 
compagnie de sa mère Suzanne Blais.M a maman est une sainte. C e  qui me permet de le décla­rer sans même tourner ma lan­gue sept fois, c ’est que personne ne le conteste.M a maman a le courage d’un écureuil devant le busard, l’humour d’un crocus poilu, et l’empathie du soleil au prin­temps. Mais ces exemples conviennent au Yukon. M a mère, elle, est un Montréal in­carné.Rat de bibliothèque, ma mère a tout lu des rois de France et de la Papesse, en re­passant régulièrement les clas­siques de pop psycho et parti­culièrement les essais sur le bonheur.

ses conserves vides au lave- vaisselle par soucis du recy­clage. Une sainte je  vous dis.M a maman est aussi la petite voix de la raison que j ’entendrai probablement toute ma vie. Celle qui me dit que c’est quand ça nous tente le moins que c’est le plus agréa­ble et qu’il n’y a rien de plus difficile que les relations hu­maines. Celle avec qui on ap­

prend à argumenter ses déci­sions, et dont le ton de voix trahit ce qu’elle pense vrai­ment, mais par grand respect de l’autre, elle acquiesce. Une maman quoi.M a mère est un modèle de vie exceptionnel que mon fils je  l’espère, pourra admirer longtemps.
Claudiane Samson

Premièrement, c ’est à cause de ma mère que je  parle un peu français. Merci maman.M a mère est une femme d’une curiosité intarrissable avec un esprit ouvert ( sauf pour les politiques néo conservatrices qu’elle ne tolère pas du tout ).Nancy Russell aime supporter les beaux arts. Je le sais bien parce que je  reçois souvent des cadeaux originaux... dont un jour un chapeau que j ’ai pris d’abord pour une sculpture.En plus, ma mère est une aventurière et une voyageuse. J ’ai de très bons et précieux souvenuirs de nos deux voyages en canoë en Europe, de nos randonnées, de nos visites des galeries d’art et de nos sorties au théâtre.L’été prochain à l’âge de 78 ans, elle m’a invité pour l’accom ­pagner au passage Nord-Ouest : » Avec plaisir maman, j ’ai hâte !» Merci mille fois ma mère pour ton appétit de vivre!
Ta fille , Tory Russell

En route vers 
la gestion scolaire
La maîtrise en éducation

à distance
avec s p é c ia lis a tio n  
en  a d m in is t ra t io n  s co la ire

Faites un pas dans vo tre  carrière en déve loppan t 
vo tre  po ten tie l d 'adm in is tra tr ice  ou d 'a d m in is tra te u r 
grâce au p rog ram m e de m aîtrise à d istance o ffe r t  pa r le 
Collège universita ire de Saint-Boniface.

•  vo tre  accès aux sphères adm in is tra tives
•  des cours m o tivan ts  e t in te ractifs
•  un p rog ram m e qu i s 'adap te  à vo tre  hora ire
•  la pa rtic ipa tion  à vo tre  p ropre  apprentissage
•  un appui te ch no lo g iq u e  e fficace à d istance
•  le seul p rog ram m e du genre o ffe r t  en français

Dates lim ites de réception des demandes 
25 février - session de printemps
27 juin - session d ’autom ne
28 octobre - session d ’hiver

Pour plus d'information :
poste 202 

12, poste 202 
©ustboniface.mb.ca 

med-distance.cusb.ca

Le CUSB est affilié à 
l’Université du Manitoba.
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Des services en français au Centre 
Victoria-Faulkner
I l existe au centre-ville de Whitehorse un lieu unique pour les femmes. L’am­biance chaleureuse du Centre Victoria-Faulkner accueille les visiteuses qui s’y arrêtent pour trouver de l’aide, du soutien ou pour tout simplement briser l’ isolement.« En tant qu’être humain, on vit tous un jour ou l’autre des moments de crises. Per­sonne n’est à l’abri. Peu im­porte les besoins de la person­ne, nous nous assurons de la diriger au bon endroit où elle trouvera des réponses à ses questions », explique Gisèle Maisonneuve, défenseure des femmes au Centre Victoria Faulkner.En poste depuis quelques semaines, Gisèle Maisonneuve offre un soutien aux femmes qui viennent la consulter.« Je ne ferme ma porte à personne. Ma fonction est va­riée, mais je ne suis pas théra­

peute. J ’offre des consultations individuelles aux femmes qui se présentent au Centre. Je les aide à fonctionner. Les servi­ces gouvernementaux, par exemple, peuvent être compli­qués et intimidants. On peut les aider et les accompagner dans leurs démarches. J ’aide les femmes à naviguer à tra­vers le système social », expli- que-t-elle.Le Centre Victoria-Faulk­ner fourmille d’activités. Outre les services de soutien, les femmes ont également accès gratuitement à Internet, peu­vent y faire leur lavage et consulter la bibliothèque. Petit salon, cuisine, jouets pour en­fants et exposition visuelle ha­bitent son cœur.Le Centre accueille égale­ment les femmes enceintes des communautés qui doivent se déplacer à Whitehorse lors de l’accouchement. Dans l’attente, la mère a ainsi accès à un ap­

partement confortable muni également d’une cuisine et d’un salon communautaire.« C ’est un petit Centre où il se passe beaucoup de cho­ses », souligne Gisèle Maison­neuve alors qu’elle s’affaire à faire visiter les lieux durant l’entrevue.Le Centre Victoria- Faulkner met également sur pied différents ateliers à la de­mande des organismes de la communauté. Car les gens du Centre travaillent en collabo­ration étroite avec plusieurs organismes du territoire, dont les EssentiElles, durant ce mois de la prévention des agressions sexuelles.« A  chaque année, les Es­sentiElles font partie du comité consultatif aux côtés de l’orga­nisme Victoria Faulkner, pour organiser des activités de sen­sibilisation. Cette année, nous avons par exemple offert un atelier d’autodéfense qui a
Services en français

du gouvernement du Yukon offerts au public

A  Centre de renseignements du gouvernement du Yukon au comptoir de 
l’édifice administratif principal : R e n s e ig n e m e n ts  s u r le g o u v e rn e m e n t e t ses 
s e rv ic e s . 667 -5811  e t 6 6 7 -5 8 1 2  ou  1 8 0 0  6 6 7 -0 4 0 8

A  Bureau des véhicules automobiles : R e n s e ig n e m e n ts  s u r le s  p e rm is  de 
c o n d u ire  e t p la q u e s  d ’im m a tr ic u la tio n . 6 6 7 -5 3 1 5

Soins infirmiers communautaires au Centre de santé de Whitehorse : D eux  
e m p lo y é s  b ilin g u e s  e ffe c tu e n t d e s  v is ite s  p o s tn a ta le s  à d o m ic ile , o ffre n t de s  
c lin iq u e s  de  v a c c in a tio n  p o u r a d u lte s , d e s  c lin iq u e s  d ’in fo rm a tio n  s u r la  sa n té  des 
e n fa n ts  e t d e s  c lin iq u e s  sa n s  re n d e z -v o u s  p o u r e n fa n ts . Ils  d o n n e n t é g a le m e n t 
d e s  s é a n c e s  d ’in fo rm a tio n  in d iv id u e lle s  ou  en  g ro u p e  s u r le s  s o in s  p ré n a ta ls . En 
o u tre , ils  re ço ive n t, su r ren d e z -vo u s , les  p e rs o n n e s  d é s ira n t d e s  re n s e ig n e m e n ts  
s u r le s  p ro g ra m m e s  d e  v a c c in a tio n  en  p ré v is io n  d 'un  vo ya g e . 6 6 7 -8 8 6 4

A  Travailleuses sociales bilingues : S e rv ic e s  d ’a p p u i aux fra n c o p h o n e s
b é n é fic ia ire s  d e s  p ro g ra m m e s  de  s o u tie n  du  re ve n u  e t d ’a id e  soc ia le . 6 6 7 -5 4 8 2

S e rv ic e s  b ilin g u e s  a u x  p a re n ts  c lie n ts  d e s  S e rv ic e s  à l’e n fa n c e  e t à la  fam ille , 
n o ta m m e n t un s o u tie n  fa m ilia l in d iv id u e l v is a n t à a s s s u re r la lia iso n  a vec  le 
C e n tre  d e  d é v e lo p p e m e n t d e  l'e n fa n t e t le p ro g ra m m e  de  n u trit io n  p ré n a ta le  en 
p la ce  d a n s  la  c o lle c tiv ité . Les s e rv ic e s  in c lu e n t a u ss i d e s  v is ite s  m e n s u e lle s  à 
d o m ic ile  p o u r é v a lu e r le d é v e lo p p e m e n t de s  je u n e s  e n fa n ts  
6 6 7 -3 7 5 7

A  Services judiciaires : R e n s e ig n e m e n ts  c o n c e rn a n t le s  c a u s e s  c iv ile s  ou 
c r im in e lle s  et les  q u e s tio n s  de  d ro it 6 6 7 -5 9 3 7

A  Centre d’information touristique : S e rv ic e s  en fra n ç a is  to u te  l ’a n n é e  à 
W h ite h o rs e  e t de  fa ç o n  s a is o n n iè re  à D a w so n  6 6 7 -3 0 8 4

A  D irection  des se rv ices  en français  (DSF) : S e rv ic e s  p o n c tu e ls  d 'in te rp ré ta tio n  
p o u r le s  m in is tè re s  qu i ne d is p o s e n t pas de re s s o u rc e s  h u m a in e s  b ilingues . 
6 6 7 -8 2 6 0

Nota : En outre, divers ministères peuvent compter sur des employés dont le poste 
n ’est pas désigné bilingue, mais qui seront en mesure de répondre à vos questions 
en français sur demande.

Hilton
Gouvernement

Photo : Marie-Hélène Comeau

Gisèle Maisonneuve travaille aux services des femmes 
depuis son retour au territoire.connu un très grand succès », affirme Julie Ménard, coor­donnatrice de l’organisme les EssentiElles.Depuis le mois de janvier, le Centre Victoria-Faulkner offre tous les mercredis des dîners communautaires.« Nous offrons en moyen­ne 25 à 30 repas par semaine. Nous ne ciblons pas exclusive­ment les femmes défavorisées économiquement. Ce repas est offert à toutes les femmes. L’activité permet de briser l’isolement et de créer des liens. On placote, on partage et on rigole. Il est devenu rapide­ment un support communau­taire précieux », explique G i­sèle Maisonneuve qui est de retour au territoire après avoir travaillé pour des organismes à but non lucratif en Papouasie, Nouvelle-Guinée. Elle a tra­

vaillé pour plusieurs organis­mes dont avec des groupes de femmes. Elle a également par­ticipé à la création de matériel de formation sur la violence familiale et sexuelle.« Mon expérience a permis de développer mon intérêt en ce qui concerne les questions de la femme ainsi que le déve­loppement communautaire », confie cette Franco-Yukonnai- se de longue date qui a été pendant longtemps travailleuse sociale au gouvernement du Yukon.Le Centre Victoria- Faulkner est situé au 503, rue Hanson. Pour en savoir plus sur la programmation complète des activités, il est possible d’obtenir des renseignements en français auprès de Gisèle Maisonneuve au 667-2696.
Marie-Hélène Comeau
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Faites plaisir à marnant
avec les merveilleux 

Hors-d’œuvre du Wharl

Chèaues-cadeaux en vente

OUVERT 7 JOURS SEMAINE!
Lundi au samedi de 10 h à 18 h • Dimanche de 10 h à 17h©(867)667-7473 V  (867) 667-7472 thewharf@northwe8tal.net

mailto:thewharf@northwe8tal.net
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Être responsable de la sécurité dans VOTRE milieu de travail

Liste de vérification -  Évaluation des risquesE n tre p rise  : -Bijouterie dorée S u p e rv ise u r im m éd iat : A n n a couler D a te / h e u r e : -tm a rsa o o ^  — î a h à x s hL ie u  : m agasin de w É q u ip e  d ’év a lu a tio iliitehorsen : T y p e  d ’a c tiv ité s  : vente au détail

loe Collier Paulette T a ille  d e  l’é q u ip e  : s

Collier
Beu Paré A la in  Collier

G ra v ité  d u  r is q u e P ro b a b i l i té  d ’o c c u r re n c e1. Danger Imminent (peut entraîner la mort, une maladie professionnelle généralisée, la perte des installations)2. Grave (blessure grave, maladie grave, dommage à la propriété ou à l'équipement)3. Mineur (blessure sans gravité, maladie bénigne nécessitant des soins médicaux, dommages mineurs)4. Négligeable (blessure superficielle, nécessitant tout au plus des premiers soins)
A) Tbè» probable — susceptible de se produire immédiatement ou très bientôt
B) Probable — finira vraisemblablement par arriverC) Peu probable — pourrait se produire à un moment donnéD) 'nés improbable — peu susceptible de se produireDangern* Ordre de priorité (rang) R ISQ U E SGravité Probabilité1 X V vol/personn* violente dam le m agasin2 2 B Marches extérieures : iouvtrJt glacées eu hiver; 'pas de rampe danger de chutes3 2 B déchirure dans Le tapis m enant derrière le comptoir : danger de trébuchements4 2 * Rallonge électrique (peur les lumières de l’étalage intérieur) i  dèecuvert sur le plancher: danger de trèbuchements

5 2 A Tabouret utilisé pour atteindre des objets haut placés derrière le comptoir : danger de chutes6 X * cirant apporte les recettes en argent A la banque à la même heure et par la mime route tous les jours : vd. / violence
7 X * «cites et (bumiturts empilées au haut de l'escalier meuwt au seus-sd : danger de trébuchements / serti* dWgcnoe bloquée8 X c Boîtes empilées devant le panneau électrique : danger d'incendie / danger électrique
9 2 O Plaque d'interrupteur m anquante : danger d'éUetreeutien
10 2 A sortie d'urgence arrière bloquée par accum ulation de glace et de neige : issue obstruée
11 a * pas de « tapis confort » aux comptoirs de travail et de vente : danger ergonomique
12 a A Barreau m anquant *  l'échelle de »  pieds : danger de chutes
13 S *

14 s C éclairage in su ffisan t au peste de travail : danger de -fatigue oculaire

C o m m a n ta b w  m i t  te s  p o in te in O flU M rM  #
D enoa r n* P rio rité

S  (tabouret) Fournir un tabouret-escabeau stable peur atteindre des objets haut placés
10  (sorti* arriére) Pégager la neige/gUc* de la sortie et ajouter la tâehc aux activités régulières d* déneigement
la  (éehelU) Réparer su remplacer l'échelle
x et *  (vol) Faire le point a u »  u n  expert en sécurité ou agent de police et reueir Us procédures

Si vous croyez que cette publicité coûte cher, détrompez-vous. 
C e tte  a n n o n c e  c o û te  m o in s  d e  0 ,0 0 5  %  d u  c o û t to ta l a s s o c ié  au x  
b le ssu re s  e n  m ilieu  d e  trava il a u  Y u ko n  en  2 0 0 5 .

ftftUKZtfS
trsoufs

Yukon Work ère’ Commission de 
Compensation la santé et de la H ealth  a nd sé cu rité  a u  travailS a fe ty  Board d u  Yukon

La sécurité. Il est temps.
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LA f^AACOPAOAzt ///
15 mai, Journée de la francophonie yukonnaise

Une journée pour se dire que nous, Francophones, sommes une force vive de la communauté yukonnaise.
Une journée pour célébrer nos bénévoles et nos jeunes, forces vives de la communauté franco-yukonnaise. 

Une journée pour se réunir, placoter, manger...forces vives de notre communauté!

Merci d'être ici! Longue vie à la Franco-Yukonnie!

12 h 15 Levée du drapeau 17 h Souper des bénévoles
Proclamation Suivi du Spectacle sans nom de l'école Émilie-Tremblay

Édifice du gouvernement du Yukon -  2071,2e avenue Parc Rotary

Cette longue liste comprend toutes les merveilleuses personnes qui ont été bénévoles dans la communauté et qui sont invitées à se faire gâter au
Souper des bénévoles lors de la Journée de la francophonie, le 15 mai 2007, au Parc Rotary

17 h Souper des bénévoles 
18 h 30 Spectacle sans nom des étudiants de ÉÉT

A b s o lu m e n t to u t  le  m o n d e  e s t b ie n ve nu  ! R epas g ra tu it p o u r to u s  les  b é névo les .
C e u x  e t c e lle s  qu i n ’o n t p a s  fa it  d e  b é n é vo la t lo rs  d e  la  d e rn iè re  année  s o n t a uss i inv ités ; ils  d e v ro n t p a ye r le u r rep a s  : 8 $ /a d u lte  - 5 $ /a d o le s c e n t - 2 $ /12  a n s  e t m o in s

Adam Griffîts Gaël Marchand Christine Rousseau
Alain Dallaire Geneviève Gagnon Christopher Bélanger

Alain Desrochers GeorgineGallant Claude Gosselin
Alain Masson Géraldine Villemont Claudiane Samson

Albert Desmarais Gérard Tremblay Clémence Roy
Alexi Miller Gilles Lapres Cindy-Ann Bélanger

Amanda Mouchet Gilles Ménard Cynthia Matichak
Amélie Dion Gilbert Bradette Daniel Beaupré

Anatole Tuzlak Guillaume Garant Danièle Reichstein
André Bourcier Hannah Engasser Danièle Rémilliard

Andréanne La Rue Hans Herdes Danielle Bonneau
André Girard Heather Jones Danielle Ouellet

André Langlois Helen-Ann Girouard Danie
Angélique Bernard Hélène Bélanger Dave Hildes
Angelune Drouin Hélène Lapensée David Curtis

Anne Aubin Hélène Saint-Onge David Prodan
Anne Savoie Hugo Bergeron David Gendron

Anne-Marie Lapointe lan Parker Denis Berthelôt
Annick Phaneuf lan Basso Denis Chabot
Annie Desjardins Isabelle (Scout) Denise Beauchamp

Annie Corbeil Isabelle Côté-Michaud Denise Horwood
Annie Langlois Isabelle Gagnon Denise Leduc
Annie Pellicano Isabelle Plouffe Diane Pétrin

Annie Savoie Isabelle Salesse Didier Delahaye
Antoine Broex Jack Coin Dominique Philibert

Arianne Gagnon-Allard Jacynthe Labrèque Donald Aubin
Audrey Lévesque Jan McFadzen Doris Aubin

Aura Vivas Janice Durant Dustin Anderson
Bart Bounds Jassin Godart Édith Babin

Béatrice Van Houtry ve Jean Denis Édith Bélanger
Benjamin Susgin Jean-François Bisson Edmond Ruest

Benoit Latour Jean-François Blouin Édouard
Bernadette Roy Jean-François Latour Edwige Graham

Bob Sharp Jean-François Roldan Élaine Maisonneuve
Brigitte Gagnon Jean-Guy Poulin ÉlianeOlès

Bruce Dent Jean-Marc Bélanger Élisabeth Savoie
Bruno Bourdache Jean-Marc Perreault Elke Kremer-Tremblay

Caria Pitzel Jeanne Beaudoin Émilie Bouchard
Carmelle Besler Jeanne-Andrée Falardeau Emma Berthelôt

Carol Genest Jean-Pierre Cohé Emmanuelle Burelli
Caroline Boucher Jean-Sébastien Gallant Éric Corpateaux

Caroline Miller Jennifer England Éric Daigneault
Caroline Roy JenniferLemay Étienne Geoffroy

Catherine Forest Jérôme Bélanger Eukarys Colmenares Lael
Catherine Huot Jerry Heal Eugénie Samycia

Cécile Girard Joanne Moreau Fabienne Tessier
Chalia Tuzlak Jocelyn Bouchard Fauve Berrel

Charles Laberge Joël Bossan Fawn Fritzen
Charlotte Poulin Joey Krahn Félix Robitaille
Christian Côté Johanne Bourque France Robert
Christian Klein Johanne Moreau Francine Thivierge
Christian Pratte Johanne Veillette Francis Aubin
Christian Smith Johanne Veilleux Francis Bélanger

Christiane Boisjoly Jonathan Champagne Francis Casaubon
Christine Chippett Jordi Mikeli Jones François Lafortune
-Christine Cleghom Josée Carbonneau Frédéric Vandenoetelaer

Christine Klassen St-Pierre Josée Tourigny Frédérique Janvier-Crête
Christine Marchand Joséphine Savard Frédérique Kuttel

Christine Marion Julie Bernier Gabrielle Herdes

Julie Dessureault Marie Ducharme Ray Warner

Julie Haywood Marie-Anne Lussier Renée-Claude Carrier

Julie Houle Marie-C laire Cohé Régis St-Pierre

Julie Lachapelle Marie-C laude Blais Rénald Jauvin

Julie Ménard Marie-Claude Nault Richard Johnson

Julie Talbot Marie-C laude Turbide Roert Nantel

Juliette Anglehart M arie-Christine Benoît Robert Vallée
Karine Bélanger Marie-Hélène Beaudry Roch Nadon
Karim Choukri Marie-Hélène Comeau Rock Brisson

Kathleen Décosse Marie-Louise Maranda Rolland Lévesque
Kawina Robichaud M arie-Maude Allard Roslyn Woodcock

Kim Pasche Marie Stéphanie Gasse Roxanne Thibaudeau

Lara Herry St-Onge Marin Poirier Samuel Parenteau

LarryBagnell Marissa Morin-Perreault Sandra St-Laurent
Laurent Avril Marlène Morin Sasha Sywalsky

Laurette Carney M artin Paquette Sébastien Florvil
Lawrence Nelson M artin Poirier Sid Noormohamed

Less Walker Martine Brisebois Simon Geoffroy
Leyla Weston Maryne Dumaine Simon Langlois

Lelainia Harvey Mathieu Lacoursière Simon Villemure
Leslie Labalestrier Mathieu Tremblay Simone Smith

Lilliam Sequeira-Duran Maureen Lagniel Sonja Meredith
Linda Laforest Maxime Dugré Sasville Stéphan Poirier
Linda Thibault Maxime Baril-Blouin Stéphanie Lothe
Lindsay Smith Mélodie Simard Stéphanie Dion

LineThibodeau Michaëla St-Pierre Suât Tuzlak
Lise Gagnon Michel Bernier Suzanne Robitaille
Lise McDevitt Michèle Côté Sylvain Racine
Lise St-Onge Michelle Beaudry Sylvie Baril

Lorraine Chalifour Mickaël Svoboda Sylvie Binette
Loraine Taillefer Mira Tuzlak Sylvie Blanchet
Louis Bouchard Monika Broeckx Sylvie Geoffroy

Louise Cashaback Monique Lévesque Sylvie Hamel
Louise Girard Myriane Parker Sylvie Laperrière

Louisélène Villeneuve Nadia Routhier Sylvie Marcotte
Luc Garceau Nadine Landry Sylvie Tremblay
Luc Laferté Nancy Tara Martin

Luc Perreault Nancy Riveault Thérèse Nantel
Luc Tweddell Naomie Slade Thierry Haddad
Luc Teyssier Nathalie Émond Timothy Broex U)

<D
Ludovic Gouaillier Nathalie Martel Tory Russel n

Luigi Zanasi Nicole Dion Tracey Wallace 3
o

Lyne Plourde Nicole Morgan Tracy de la Barre en
Lynn Gallant Nicolas Ottenheimer Trevor Haie O

Madeleine Lanctôt Odette Poirier Trevor Mead-Robbins k_
D

Madeleine Piuze Olivier Pellegrin Véronique D'Avignon (13
en
3Madrick Morin-Perreault Olivier Roy-Jauvin Victor Poulin

Manon Aubert Pascal Broeckx Victoria Pumphrey C
Manon Carrière Pascal St-Laurent Vincent Boisvert (D13

Manon Desforges Patrie Chaussé Vincent Ménard CT
Marc Beaudin Patricia Thériault Vincent Yerna (/)

<D
Marc Champagne Patrick Gallant Virginie Hamel 1

Marc Perreault Paul Davis Wendy Brassard (U

Marc Pronovost Paulette Comeau Wyk Parish a>
Marcel Barrault Pearl Pearson Xavier Binette en
Margot Simonot Pier-Anne Ménard Yann Herry O
Marianne Lussier Pierre Laçasse Yolande Vachon

Marianne Théorêt-Poupart Pierre Picard Yves Titley

Marie Aubertin Rachelle Dufour Yvette Bourque
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ATTEND U Q U E  les Francophones ont exploré le Yukon, s'y sont établis et ont

A T

en 2007, mettant en lumière un quart de siècle de travail collaboratif avec 
ses partenaires communautaires et gouvernementaux afin de développer les 
services nécessaires à la croissance d'une communauté franco-yukonnaise 
dynamique;

ATTEND U Q U ’une journée soulignant les contributions historique, culturelle, 
économique et sociale des Francophones au Yukon permettra à tous les 
résidents yukonnais de mieux connaître, d’apprécier et de célébrer la langue

E N  C O N S É Q U E N C E , mot, Gem ïdine Van Bibber, à th red e commissaire du 
Yukon, je  déclare le mardi 15 mai 2007

Journée de la francophonie

et j ’invite tous les Yukonnais et Yukonnaises à prendre part aux réjouissances 
qui marqueront ce 25e anniversaire mémorable de l ’Association 
franco-yukonnaise!

EN  FO I DE Q U O I, j ’ai apposé ma signature et le sceau du territoire du Yukon, 
à Whitehorse, au Yukon, en ce 1T  jo u r d ’avril 2007.

Commissaire ti?i Yukon

Le gouvernement du Yukon et l ’Association franco-yukonnaise vous invitent 
cordialement à la cérémonie soulignant la proclamation de la première 

Journée de la francophonie yukonnaise

le mardi 15 mai 2007 
de 12 h 15 à 13 h 30

entrée principale, édifice adm inistratif du gouvernement du Yukon 
2071, 2e Avenue, Whitehorse

Becky Striegler 
Direction des services en français 

867-667-8970

Des rafraîchissements seront servis. 
Renseignemen ts

Marianne Théorêt-Poupart 
Association franco-yukonnaise 

867-668-2663, poste 315

G o u v e rn e m e n t

ASSOCIATION 
FRANCO YUKONNAISE

25 ANS'H U  '206 t



N
ous vous recom

m
andons de découper cette page et de l'afficher dans votre lieu de travail.

16 L’Aurore boréale le vendredi 11 mai 2007

Être responsable de la sécurité dans VOTRE milieu de travail

Utilisez la liste de vérification présentée à l’étape 4 (vous pouvez télécharger ce 
formulaire à partir du site www.wcb.yk.ca), et faites une visite approfondie de vos 
installations lorsque le personnel est présent, en prenant note de chaque danger 
ou risque.

Vous devez évaluer chaque risque sur la liste en fonction de 2 critères :

1 Quelles sont les possibilités qu’une personne soit blessée en raison de ce risque 
(« Probabilité d ’occurrence »)?

2 Quelle serait la gravité de ces blessures (« Gravité du risque »)?

Plus les possibilités de blessures sont élevées en raison du risque en question (par 
exemple, il est probable qu’une personne finira par se blesser si vous continuez à utiliser 
une échelle dont un barreau est brisé), plus il importe que vous preniez des mesures pour 
réduire le risque le plus rapidement possible.

Si plusieurs risques présentent des possibilités d ’occurrence également élevées, 
commencez par prendre des mesures à l’égard des risques qui seraient la source des 
blessures les plus graves.iiiiiiiiiii

Si vous croyez que cette publicité coûte cher, détrompez-vous. Cette annonce coûte moins de 0,005 % du coût total associé aux blessures en milieu de travail au Yukon en 2005.

Y  a -t- il une  p e rs o n n e  q ua lifiée  d a n s  v o tre  lieu d e  trava il p o u r 
reconna ître  les r isq u e s  e t q u i sa it q u o i fa ire  à  c e  su je t?  D e la 
fo rm a tio n  e s t o ffe rte  p a r le N o rth e rn  S a fe ty  N e tw o rk  Y ukon  
(63 3 -6 6 9 0 ) e t le C o llè g e  d u  Y ukon  (6 6 8 -8 8 00 ).

QUAI «IRE 
AU SUJET 
QES RISQUES?

Yukon Workere’ Commission de 
Compensation la santé et de la 
Health and sécurité au travail
Safety Board du Yukon

La sécurité. Il est temps.

http://www.wcb.yk.ca
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Une exposition qui donne des 
frissons de plaisir
L ’hiver yukonnais aura été la muse principale de l’artiste yukonnaise Lillian Loponen depuis les 30 dernières années. C ’est en son honneur qu’elle a créé cette ode qui est présentée à la gale­rie d’art du Centre des arts du Yukon.« En 28 ans, j ’ai collec­tionné une quantité importante de dessins et d’aquarelles sur l’ hiver. J ’ai également profité de ces moments de l’année pour mettre sur papier mes pensées, mes réflexions et mes espoirs. Je voulais au bout du compte rendre un hommage à cette expérience nordique par le biais de cette exposition. Et je crois, que j ’y suis arrivée », confie-t-elle dans un murmure, en lançant un regard de satis­faction à son exposition intitu­lée Footsteps in the Snow.Des peintures immenses représentant des scènes d’hiver sont baignées d’une douce lu­mière tamisée. Ç à et là sont suspendus des panneaux de plexiglas au travers desquels la lumière vient valser avec les courbes qui y sont dessinées. Dour ajouter à l’expérience, un >oste d’écoute a été aménagé u centre de la pièce. En pla­çant les écouteurs sur les oreilles, les visiteurs sont im­médiatement saisis par les sons mystérieux inspirés d’éleveurs de rennes finlandais. L’effet est alors complet. Le spectateur est transporté dans l’univers hivernal de l’artiste yukonnai­se. « Je ne voulais pas offrir un produit, mais plutôt une expérience », explique-t-elle à ceux qui sont surpris d’arriver dans ce l ieu clair obscur. « Tous

Photo : Marie-Hélène Comeau

L’artiste yukonnaise invite les gens à vivre l ’expérience visuelle et sonore de l ’hiver.les éléments de l’exposition sont des représentations de mon expérience de l’hiver. Ecrire ses réflexions sur la vie, se retrouver seule dans les montagnes enneigées, la soli­tude, le silence et la magie », confie-t-elle.L’idée de l’exposition lui est venue par hasard il y a trois ans alors qu’elle faisait un peu de rangement dans ses souve­nirs.« J ’avais des idées en tête, mais rien de concret. Je n’arri­vais pas à amalgamer toutes mes idées. De trouver un fil conducteur qui allait unir mes œuvres visuelles, mon expé­rience de travail et mes écrits.

Puis, tout s’est éclairci un beau matin. Je m’en souviens très bien. Je venais de faire un rêve où je  voyais clairement l’expo­sition que je  désirais monter. J ’ai pris des notes dès mon ré­veil et c’est à partir de là que j ’ai commencé », explique-t- elle toute souriante.La touche finlandaise vient tout droit de son héritage de ses grands-parents.« Je voulais par l’élément

sonore rendre hommage à mes ancêtres finlandais. J ’ai enten­du pour la première fois des chants d’éleveurs de rennes finlandais ici au festival de contes narratifs. Je suis immé­diatement tombée sous le charme. Grâce à l’expertise de mon frère, nous avons pu faire un collage de musique joik pour l’exposition. Ç a  n’a pas été une opération facile puis­que mon frère habite en Onta­
Fonds de développement 
communautaire

rio. Il me faisait parvenir les enregistrements puis je  lui di­sais ce qui devait être coupé. Nous sommes ainsi passés d’une heure d’enregistrement à10 minutes. C ’est ce résultat que les gens peuvent entendre dans le poste d’écoute de l’ex­position qui a été entièrement conçu par mon frère. Beaucoup d’heures de travail et de re­cherche à vrai dire. Mais le résultat en valait l’effort », confie celle dont plusieurs œu­vres se retrouvent aussi à la galerie Yukon Artists at Work.L’exposition Footsteps in 
the Snow  est en montre ju s­qu’au 3 juin . Ensuite, il sera temps pour l’artiste yukonnaise de s’affairer à la faire voyager. Destination: la Finlande.« L’exposition a entière­ment été conçue pour voyager.11 y aura beaucoup de démar­ches à faire ces prochaines années pour arriver à présenter mes œuvres en Finlande, mais je  vais faire de mon mieux pour réaliser ce rêve », confie Lillian Loponen.« Les idées et projets sont illimités. C e  n’est que notre imagination qui arrête parfois notre élan », lance-t-elle, l’air moqueur, en terminant l’entre­vue.

Marie-Hélène Comeau

CRTC
Avis d’audience publique

CRTC 2007-6 Canada
Le Conseil tiendra une audience publique à partir du 18 juin 2007 à 9h00, à l'administration 
centrale, 1, Promenade du Portage, Gatineau (Québec), afin d’étudier les demandes qui 
suivent. La date limite pour le dépôt des interventions/observations est le 25 mai 2007.

• Tempo Media Inc. — Demande de licence d’une entreprise de programmation 
d’émissions spécialisées de catégorie 2 — L’ensemble du Canada

• Cosmopolitan Télévision Canada Company — Demande de licence d une 
entreprise de programmation d’émissions spécialisées de catégorie 2 —
L’ensemble du Canada

Pour de plus amples renseignements, veuillez consulter l’avis d’audience publique 
CRTC 2007-6. Si vous désirez appuyer ou vous opposer à une demande ou obtenir 
une copie de l’avis d’audience publique, veuillez consulter le site Web du CRTC au 
www.crtc.qc.ca à la section ■■ instances publiques » ou appelez le numéro sans frais 
1-877-249-CRTC. Toute information que vous soumettrez, incluant tout renseignement 
personnel, sera disponible sur le site Internet du CRTC.

1 + 1
Conseil de la radiodiffusion et 
des télécommunications canadiennes

Canadian Radio-television and 
Télécommunications Commission

Fonds de 
Développement

Community ^  D e V e lo p m e n t K*unri i irj l
Les demandes doivent être présentées an pins tard le mardi 15 mai 2007.

VO LET I  V O LET  II
20 000 $ ou moins 20 001 $ -  75 000 $

Vous pouvez vous procurer la description du programme et un formulaire de demande :
• au bureau du FDC, à la pièce 112 du complexe commercial Horwood (angle First Avenue 

et rue Main);
• en ligne, sur le site gov.yk.ca
• ou dans votre collectivité, au bureau du conseil municipal ou de la première nation 

locale, à la bibliothèque ou auprès de l’agent territorial.
Les demandes doivent être déposées au bureau du Fonds de développement 
communautaire au plus tard le mardi 15 mai 2 00 7, avant 17 h.
Pour obtenir de plus amples renseignements, composez le (867) 667-8125 ou le 1-800-661-0408 
(poste 8125), ou envoyez un courriel à cdf@gov.yk.ca

w v à'*- \ 'P'#', ~ ̂1 * 1

http://www.crtc.qc.ca
mailto:cdf@gov.yk.ca


V otre  santé
avant tou t

Services en  

•fc*- français
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Caifiruee ■•■«iala sir la pranatiaa «a la u a ti at l’ilicauaa sur la saati
10 et 15 juin 2007Vancouver, Colombie-britanniquehttp://www.iuhpeconference.org

L'@IR FRAIS DU GRAND NORD 
POUR DUS TERRITOIRES SANS FUMÉE

Des médicaments... 
en français!
Saviez-vous qu'il est possible 
en français sur un médicamen

jr des informations 
it, à Whitehorse?

Vous pouvez demander à votre pharmacien ou votre 
pharmacienne d'imprimer le détail des médicaments en 
français dans les pharmacies suivantes :

Forum annuel en santé
du Partenariat communauté en

Salle

fu tu re s  d u  réseau 
au Yukon

de la p ro g ra m m a tio n  2 0 0 7 -2 0 0 8  d u  PCS

Sandra au 668-2663, poste 223

Partenariat 
communauté 
en santé (PCS)

Calendrier
d’activitésGnupa ficus santé

16 mai 200712 h à 13 h BienvenueAnciens fumeurs et anciennes fumeuses Centre de la francophonie Salle vitrée- salle communautaire Inscriptions : Sandra, 668-2663, poste 800 Collation légère fournie gratuitementPramlars sains ai OCR an français
10.11 et 12 mai mai 20072, route de l’hôpital I25 $ (matériel inclus)Inscription obligatoire :Nicole Lacroix au 668-5210 Cours offert par la Croix-Rouge canadienne

Cafi-rsicaitra Santé
25 mai 200717 h 30Une présentation des membres et partenaires du PCSSuivi d’une soirée d’ improvisation Salle communautaire Centre de la francophonie

Jtssaaridéa péaérala annuelle leslsssatlEllas
19 inin 2007

I8 h 30Salle communautaire. Centre de la francophonie Ouvert aux membres Carte de membre : 10 $/ année Rens. : Ju lie  M é n a rd  au (867) 668-2636

A I D E 2 - N O U S  À PRÉPARER 
U  PROCHAINS CAMPAGNE POUR U S

TERRITOIRES SANS EUMÉE!
BIENVENUE AUX ANCIENS FUMEURS 

ET ANCIENNES FUMEUSES ETAUX FUTURS EX-FUMEURS 
OU EX-FUMEUSES!

LE 16 MAI 2007, DE 12 H À 13 HSalle vitrée-salle communautaire, Centre de la francophonie
Inscriptions préalables 

Sandra au 6 6 8 -2 6 6 3 , p o s te  8 0 0

association oes 
FRANCOPHONES 

wNUNAVUT
Partenariat 
communauté 
en santé (PCS)

en prévision du printemps 
et de l’été:

•  Shopper's Drug mart, rue Principale

• Shopper's Drug mart, Centre d'achats Qwanlin Mail

•  Medicine Chest, sur la rue Lambert

Le PCS a aussi des ouvrages de références sur certains 
médicaments prescrits, qui peuvent être consultés ou 
empruntés au centre de ressources en santé. Profitez-en!

Centre de ressources en santé
Sous-sol du Centre de la francophonie, 
302 rue Strickland 
Heures d 'ouverture : 
du lundi au vendredi de 9 h à 16 h 30

•  A rb res e t arbustes th é ra p e u tiq u e s

•  E ncyc lopéd ie  des p lan tes m éd ic ina les  (M ességué)

•  Le ja rd in a g e  é co lo g iq u e

•  La v ie  en b io

•  P la idoyer p o u r  une  a g ricu ltu re  paysanne 
Pour la santé d u  m o n d e

•  A lte rn a tives  éco lo g iq ue s  à la pe louse

•  S o lu tions é co lo g iq ue s  en h o rtic u ltu re  p o u r  le c o n trô le  des 
ravageurs, des m auvaises herbes e t des m aladies

•  La ra n d o n n é e

•  P artir d u  b o n  p ied  (m a rch e )

•  Le vé lo  de  m o n ta g n e

•  La santé des voyageurs

•  G u ide  p ra tiq u e  des fru its  e t lég u m e s  : a lim e n ts  santé

•  Thés, tisanes e t boissons a ro m a tiq u es

•  La g a s tro n o m ie  en p le in  a ir (e x p é d itio n s )

•  A llons m a n g e r à l'e x té r ie u r :
cu is ine, ba rbecue  e t a cco m p a g n e m e n ts

•  jus fra is e t bo issons santé

Pour connaître toute la sélection des livres et des ressources en santé du PCS, 
consultez notre site Web : www.francosante.org

P a r te n a r ia t  c o m m u n a u té  en santé • Tél. : ( 8 6 7 )  6 6 8 -2 6 6 3 ,  poste 8 0 0  • w w w .fra n c o s a n te .o rg

http://www.iuhpeconference.org
http://www.francosante.org
http://www.francosante.org
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Place à la comédie humaine, place 
au carnaval

e édition de la course

Une doursk/mârqhe visant à recueillir des fonds pour financer 
des programmes de promotion de la santé du sein à l ’intention ^  \  Y u k o n n a J s e ^ i ^ j i

V ^ ^ r a i m a n c h e  1 3  m a ï z ^ f e ^ ^  

FÊTE DES MÈRES V > 7
^  Début de la course : 13 h (départ des coureurs d ’abord)

^ p -Z arc yX  ^ X ^ S r i N < m > ê f c Q l n p t e r  /
'n peut obtenir des formulaires de participation à l'Hôpital génén 
>borse,àla banque ÇIBC, à l’Immeuble de Sport % ||po>et dans 
magasins d ’aric ïesïïnSpert et i r ^ t i^ d e  c^diflflfiænM>nt phys 

ou, en ligne, à l’adresse www.runformom.cofn. s

ntributions recueilljas peuvent être remises à la banque CIBC avant f'àbÔ 
a\ V pl ace,  le jour même de la course Run for

loivent ê1

D eux hommes sont assis dans un café du cen­tre-ville de Whitehor- se. L’un est Yukonnais et écoute attentivement son ami bolivien qui lui parle de son pays et de cette fête colorée qu’est le carnaval.Conversation anodine qui donnera le coup d’envoi à la création d’une pièce de théâtre Carnaval qui sera présentée en grande première à Whitehorse. L’auteur Mitch Miyagawa est ce Yukonnais qui tendait l’oreille aux propos de son ami bolivien.« Des années après notre conversation, je  me suis rendu en Bolivie pour assister au carnaval et j ’ai été ébloui par son souffle de vie qui s’y trou­vait », confie l’auteur yukon­nais. « Dans ma pièce, j ’ai tenté de capturer l’essence de cette réalité où les gens doivent composer avec différents as­pects de la société. Tout est

Un carnaval unique en son genre.disparate et amalgamé; socia- de lisme, capitalisme, exploita­tion, etc. Ç a  forme un tout qui semble être cohérent et fonc­tionnel. C ’est ce qui m’a motivé à créer une œuvre qui raconte l’histoire de gens qui tentent de créer de la beauté à partir

rien », explique Mitch Miyagawa.La cour du Centre de recy­clage Raven de Whitehorse se transformera pour l’occasion en scène de théâtre. C ’est en effet à cet endroit que Carnaval

Photo : Marie-Claude Nault

sera présenté. La pièce sera jouée à l’extérieur dans un décor entièrement construit à partir de matériaux destinés au recyclage. Les spectateurs sont donc avisés de s’habiller chau­dement.
Résultats du concours Pacifique en chansonyukonnais sera occupé cet été avec la sortie d’un premier album prévue à la fin du mois de juin. Il sera également pos­sible d’entendre la formation musicale au Festival d’Alsek, au spectacle de la Saint-Jean- Baptiste et du Solstice ainsi qu’au festival d’Atlin.Entre-temps, Soir de Se­

maine sera de nouveau à Van­couver le 14 juin prochain, pour participer au Festival d’été de Vancouver. Ils parta­geront la scène avec entre autres le groupe québécois DobaCaracole et le chanteur Plume Latraverse.
Marie-Hélène Comeau

« Ç a  donnera l’ impression d’être littéralement transporté à l’extérieur, dans un monde imaginaire », annonce Mitch Miyagawa.Carnaval racontera l’ his­toire d’un jeune mineur qui caresse le rêve de danser un jour au carnaval. Pour y arri­ver, il aura toutefois à conclure une entente avec le roi du monde sousterrain et mettre fin à la révolution entamée par son père.« C ’est une histoire qui souligne la beauté de la tragé­die et qui célèbre la tristesse », confie l’auteur. « C e n’est tou­tefois pas raconté par le biais de dialogues, mais plutôt par des gestes, des mouvements, par le corps. Les gens doivent s’attendre à une expérience unique en son genre », expli­que Mitch M iyagawa qui es­père que sa pièce sera jouée ailleurs au pays. « C e  serait merveilleux de la présenter dans différents centres de re­cyclage du pays », confie celui dont les pièces de théâtre com­mencent à se distinguer ailleurs au pays.Carnaval sera présenté en coproduction avec Nakai et Gwaandak au Centre de recy­clage Raven du 17 au 26 mai.
Marie-Hélène Comeau

Photo : Pacifique en chanson
Le groupe Soir de Semaine a séduit les spectateurs 
de Vancouver.

L e groupe franco-yukon- nais Soir de Semaine a remporté le prix de la chanson primée lors de la 16e édition du concours Pacifique en chanson, avec leur compo­sition Lighter.L’événement, qui est le premier maillon menant au prestigieux Festival internatio­nal de la chanson de Granby, est toujours très attendu. Le spectacle a d’ailleurs attiré plusieurs spectateurs le 27 avril dernier à Vancouver.Ce sont deux participantes 
de la Colombie-Britannique 
qui se rendront à la deuxième

étape du concours, c ’est-à-dire au Gala interprovincial le Chant’Ouest. Ainsi, les inter­prètes Ingrid Rondel et Gene­viève Chassée participeront à cette deuxième étape du concours qui aura lieu cette année à Vancouver.Le prix du public ainsi que celui de la presse ont été attri­bués à Geneviève Chassé.« Nous sommes très fiers d’avoir gagné le prix de la chanson primée », souligne Pascal St-Laurent, du groupe Soir de Semaine, à son retour 
au territoire.

Le groupe musical franco-

--------- ’------ 1
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http://www.runformom.cofn
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Un militant pour la paix et 
justice...

la

Photo : Mélodie Simard

Le Yukonnais Michael Dougherty, envers et contre tous, 
continu de militer pour la paix et n ’a pas l ’intention 
d’arrêter de sitôt.

C’est au cours d’échan­ges étudiants au M exi­que, au Guatemala, au Chili et en Bolivie que Michael Dougherty se découvre une véritable passion pour les pays du Sud. L’espagnol est une langue qu’il maîtrise parfaite­ment, cela lui permet d’être très impliqué au sein de la communauté latino de White- horse.Originaire de l’ Etat du Missouri, il a d’abord immigré au Québec pour y faire des études supérieures en sciences politiques et en urbanisme à l’ Université M cGill. Quelques années plus tard, il se dirige de plus en plus vers l’ouest du pays en passant d’abord par le Manitoba et la Saskatchewan, pour finalement poser les pieds en terres yukonnaises, attiré par les nombreuses possibilités d’emplois.Professeur de sciences po­litiques et sociales de profes­sion, juge à la commission ju ­ridique du Conseil de Ta’an Kwach’an, président du conseil arbitral, membre des jardins communautaires de White- horse, Père Noël dans le centre commercial depuis plusieurs

années, juge à la commission des droits de la personne, M i­chael est un homme grande­ment occupé. Il fut également président national de l’orga­nisme développement et paix pendant deux années consécu­tives.Une de ses occupations principales est son engagement auprès du Comité de justice et paix de Whitehorse. Cette or­ganisation a vu le jour à Mon­tréal et a été constituée au Yukon en 1992 par un évêque du nom de Thomas Lobsinger. Celui-ci voulait fournir à la communauté catholique ainsi qu’au public du diocèse romain catholique de Whitehorse, l’occasion de trouver des solu­tions aux problèmes de justice sociale.Ce comité collabore aujourd’ hui à de nombreux projets par des démarches d’éducation populaire et d’ac­tions en faveur de la paix. Par exemple, il collabore à la créa­tion d’un agenda qui regroupe des textes d’auteurs connus, majoritairement d’Amérique latine, s’exprimant sur un thème qui diffère chaque année.

En 2007, le thème choisi est la démocratie. Le travail de Michael et de 14 autres traduc­teurs dispersés en Europe et au Canada est de traduire les tex­tes de l’espagnol vers l’anglais. Il y a déjà 20 ans que l’agenda existe et Michael a complété sa cinquième année de participa­tion.Depuis 1995, le Comité justice et paix à mis sur pied un programme appelé Solida- 
rity Speaker qui invite des conférenciers, généralement des pays du Sud, à venir s’ex­primer au Yukon.Cette initiative a pour ob­jectif de conscientiser le public aux enjeux mondiaux et à leur fournir des moyens à l’action locale.Le Comité justice et paix est aussi un véritable interve­nant auprès de la population immigrante en assistant les ré­fugiés, en aidant les nouveaux arrivants à se procurer des vê­tements et des meubles, etc. Il tient également le rôle de ras- sembleur auprès de la commu­nauté latino-américaine en or­ganisant des olla commun (pot de fortune).Le G loba l Village Craft

Fair (semblable aux 10 000 villages) qui a lieu, chaque année, pendant la 3e semaine de novembre, est une autre initiative de l’organisation. Pour en savoir plus, vous pou­vez lire chaque semaine, dans

le Yukon New s, une section qui est entièrement consacrée à ce comité et dont Michael est l’auteur.
Anne-Marie Lapointe 

Pour le projet Grandir en 
harmonie

commence 
une nouvelle 

saison!
Va chercher ta carte de membre et ton 
catalogue de prix au centre de recyclage 

de ta localité ou au bureau d'Environnement Yukon.

\tilci
E n v ironnem en t C'est payant de recycler

D R U G  M A R T

Nous sommes à nos postes!
Le service postal complet comprend :
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•Timbres•Enveloppes affranchies •Courrier service recommandé'1'•Service de réexpédition du courrier• Service de retenue du courrier• Télécopieur• Fournitures postales
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A rrive enfin le grand ménage du prin­temps ! Dégager les fenêtres de leurs pellicules isolantes, laver les vitrines, les murs et les planchers, aérer la maison, pour qu’enfin appa­raissent cette odeur de net et cette splendeur étincelante d’un soleil qui traverse les vi­traux. Ceci n’est pas une an­nonce publicitaire d’un nou­veau produit nettoyant, mais l’invitation à reconnaître que la plénitude de la vie s’offre à nous si on fait ce qu’il faut pour la laisser entrer. Pour ce faire, un bilan s’ impose, non pas pour juger et condamner, mais simplement pour discer­ner la stratégie d’un Dieu qui se donne à nous dans la me­sure où on le reçoit.C ’est dans cet esprit que le Comité francophone catholi­que St-Eugène-de-Mazenod a vécu son assemblée générale annuelle le 29 avril dernier. Le bilan est plus que positif : la prise en charge communau­taire des services pastoraux s’affermit dans un sentiment d’appartenance de plus en plus grand et un partage réel des responsabilités tant au niveau des services religieux que de la justice sociale.Ce qui demeure la clé de la vitalité de notre commu­nauté chrétienne, c ’est que tous les membres, jeunes et moins jeunes, demeurent at­tentifs aux appels qui lui sont lancés par la vie. Notre com­munauté se reçoit plus qu’elle ne se crée, c ’est-à-dire qu’elle prend corps à même la vie de ses membres. Etre à l’écoute des uns et des autres ne peut que susciter des actions inspi­rées par ce Dieu qui nous veut ensemble.C ’est ainsi que nous avons convenu, pour l’an prochain, de chercher à répondre à trois appels qui se présentent à nous : premièrement, élaborer et mettre en œuvre un plan catéchétique pour permettre une meilleure connaissance de la foi chrétienne à travers l’expérience humaine ; deuxiè­

mement, porter une attention particulière à nos jeunes et à leurs parents ; et troisième­ment, veiller sur les personnes qui vivent une forme d’isole­ment sans pour autant oser de­mander de l’aide.Les vitraux de notre église ne sont plus de verre, mais de chair. On n’a qu’à frotter la poussière de nos aveuglements pour qu’apparaissent enfin les vraies couleurs d’une humanité qui refuse le désespoir !
Bénis soient nos vélos!Quelle grande liberté goûtons- nous alors que nous sommes en équilibre sur nos deux roues ! Lors de la célébration du 27 mai prochain, nous ren­drons grâce à Dieu pour cette liberté en bénissant nos vélos et tout ce qui roule. La messe de 10 h 10 aura lieu en plein air tout à côté de la cathédrale Sacré-Cœur. Par la suite, nous roulerons jusqu’au parc Rotary pour vivre du bon temps en­semble en pique-niquant et en nous amusant en famille. Cha­que personne ou famille est responsable de son repas, bien qu’ il y aura sans doute quel­ques surprises à partager! Tout le monde est bienvenu!Un brin de lecture : Des livres spirituels en français sont disponibles pour toute la population, à la cathédrale Sacré-Cœur, tout juste dans l’étagère près de l’entrée. L’église est ouverte tous les jours de 9 h. à 17 h. Vous n’avez qu’à les emprunter en indi­quant vos coordonnées sur la feuille de prêts et les ramener quand vous avez terminé. Voici quelques suggestions :• Les évangiles des pa­rents, Olivier Le Gendre• L’évangile de Marie, Jean-Yves Leloup• Un berger Médite, P.Keller• L’Abbé Pierre parle aux jeunes : marche vers l’es­sentiel, l’Abbé Pierre.

Claude Gosselin, prêtre, 
pour le Comité francophone 

catholique St-Eugène-de- 
Mazenod

Photo fournie

Des gens enthousiastes et d ’âges variés ont participé à l ’assemblée générale du CFC du 
29 avril dernier.

■  jéu ■  Agriculture et Agriculture and
■  I  Agroalimentaire Canada Agri-Food Canada

Les avances pour le printemps et l'automne sont maintenant 
regroupées en un seul programme : le nouveau Programme 
de paiements anticipés.

Le nouveau Programme de paiements anticipés augmente les 
rentrées de fonds tout au long de l'année pour les producteurs 
et leur offre de meilleurs débouchés commerciaux.

Pour faire une demande, communiquez avec un organisme 
participant.

Pour obtenir une liste des associations de producteurs 
participantes ou pour obtenir de plus amples renseignements, 
visitez le site Web à l'adresse www.agr.gc.ca/ppa 
ou composez 1 -8 8 8 -3 4 6 -2 5 1 1 . Canada

Le nouveau Programme de paiements anticipés offre 
les avantages suivants aux producteurs :

• un plafond fixé à 400 000 $ et jusqu'à 100 000 $ 
d'avances sans intérêt;

• protection pour un plus grand nombre de produits;

• une période pouvant aller jusqu'à 18 mois pour 
rembourser les avances.

Vous avez des  
s u g g e s tio n s  d ’a rtic le s ?  
A p pe lez -no u s  au 
667-2931

missive
Une église aux murs de chair !

http://www.agr.gc.ca/ppa
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INDEX DES SERVICES 
EN FRANÇAIS

ARCHITECTURE
G-Concept Architecture Développement Inc., Philippe Grégoire, dessinateur 
en architecture, services de conception architecturale résidentielle. Pour 
tous vos projets de construction neuve, agrandissement, rénovation. 
Services en français, plans bilingues • Tél. : 334-8300 • philippeg@gcad.ca 
Site web : www.gcad.ca

BANQUES
Banque de Montréal, pour tous vos besoins financiers, Pearl Pearson, 
111, rue Main, Whitehorse • 668-4215 • 1 800 361-6681 www.bmo. 
com/français

CHIROPRATICIEN
Soins chiropratiques et orthèses sur mesure, Dr. Jean-François Latour, D.C., 
306, rue Hoge, Whitehorse Tél. : 667-7308* Téléc. : 667-7305

CONSTRUCTION & RENOVATIONS
Jo’s Renovation & Construction, Jocelyn Bouchard • cellulaire : 333-6069 
résidence : 660-5145. Pour tous genres de rénovations ou construction. 
Plus de 20 ans d’expérience dans le domaine. Estimation gratuite.

DENTISTE
Murraya Dental Centre, D'Matthiew Pruden, dentiste, 4069,4e Avenue, 
Whitehorse • 633-4401

EGLISES
Église catholique (messe en français les dimanches à 10 h 10), abbé 
Claude Gosselin, 393-4791 • cfcyukon@klondiker.com • CFC,
4030,4e Avenue, #4, Whitehorse (YK) Y1A1G7

HÉBERGEMENT
Klondike Kate’s (location de chalet et restaurant), Josée Savard,
1102,3e Avenue (près de King), C.P. 417, Dawson • tél. : (867) 993-6527 
téléc. : (867) 993-6044 • info@klondikekates.ca • www.kondikekates.ca

IMMOBILIER
Coldwell Banker Redwood Realty, Paulette Ruest, agente immobilière 
4150,4e Avenue, Whitehorse • bureau : 668-3500 • résidence : 633-3780 
téléc. : 667-2299 • paulette@klondiker.com

Remax Action Realty, Viviane Tessier, agente immobilière,
49 Waterfront Place, Whitehorse • cell. : 334-1111 • Tél. : 667-2514, poste 26 
téléc. : 667-7132 • résidence : 393-3005 • courriel : viviane@klondiker.com

INVESTISSEMENT
Assante Financial Management Ltd., Assante Estate and Insurance 
Services Inc., Pierre Laçasse, planificateur financier, 204, rue Black, 
bureau 200, Whitehorse (YK) Y1A 2M9 • tél. : 667-6100, téléc. : 668-7843

Assante Financial Management Ltd/Thivierge Financial Services Ltd.
Francine Thivierge, conseillère financière, 151, route Industrial, bureau 9, 
Whitehorse (YK), tél. : 393-3545 • téléc. : 393-3546 • fthivierge@assante.com

JOURNAL
Nothern Latino, mensuel communautaire yukpnnais en espagnol depuis 
2004 disponible sur http:/dl1 .yukoncollege.yk/nothemlatino/gems/, 
Daniele Rechstein, éditrice, couriel : dmitaine@klondiker.com

MÉCANIQUE AUTOMOBILE
Capital towing et auto services François Lafortune,118 Gypsum Road 
Whitehorse (YK),* tél.: 667-2333

PHOTOGRAPHIE
Christian’s Photography, portraits artistique, vidéo Christian Kuntz, 2086, 
2e Avenue, Whitehorse «tél. : 668-4203, *ckyukon@klondiker,com, 
•www.christiansphotography.com

RESTAURANT
Bocelli’s Holding Inc (pizzeria), Mitch Cormier, 4159,4e 
Avenue,Whitehorse «Tél. : 667-4838

TOUR GUIDÉS
SiftonAir, Erick Olès, tours guidés aériens de glaciers, C.P. 5419, 
Haines Jonction (YK) ,Y01 1L0 *(867) 634-2916 *sifton@northwestel.net

TRADUCTION
Danièle Rechstein , Traductrice agréée par le gouvernement du 
Canada, interprète judiciaire (traduction et révision en français), 
■tél. : 456-4156 • dmitaine@klondiker.com

T  : Pour annoncer dans 
l’Index des services en français, 

appelez Marie-Claude au 667-2931

Les jeunes poètes de l’école 
élémentaire Whitehorse

Histoire d’eauBonjour, je  m’appelle Mo et je  vais te raconter l’histoire de Joe l’escargot et son amigo Corbeau.Ils vivent dans un coqueli­cot très gros près de l’eau.Un jour, ils sont allés sur leur bateau de pirate pour finir leurs travaux.Il y avait un grand drapeau sur leur bateau.Quand le bateau est allé sur l’eau, il a coulé, car les poissons ont mangé un peu du bateau.Joe l’escargot est tombé à

l’eau.Il ne savait pas nager et il a failli se noyer.Son ami Corbeau l’a aidé à sortir de l’eau.Corbeau a emmené Joe au zoo parce que c’était l’endroit le plus proche de l’eau.Les animaux du zoo ont aidé Joe l’escargot à sécher sa peau. Ensuite, ils l’ont aidé à se relever.Joe a mis son manteau sur le dos.Il est parti du zoo et il a dit merci aux animaux.Finalement, Joe l’escargot est revenu faire les travaux sur le bateau.Il a eu vraiment chaud,

alors il a enlevé son manteau.Il était très fatigué alors il est allé faire dodo.Il a fait un rêve de son ami Corbeau dans leur maison de coquelicot qui est proche de l’eau.
L ’histoire d’eau est 

l ’aboutissement de jeux  
d’écriture mêlant cadavres 
exquis et rimes. Ce projet a 
été réalisé par la classe de 5e 
et 6‘  année de Kathrine Kim- 
ber de l ’école élémentaire 
Whitehorse, d’après l ’initia­
tive de Géraldine Villemont, 
monitrice de français.

Jeux de rimesToi et moi sommes des roisNotre responsabilité est de faire des lois.Les femmes doivent avoir une bonne voix Les garçons doivent couper du bois.Les garçons demandent « Pourquoi on doit couper le bois ? » On dit « Parce qu’on est des rois ! »Ils disent « C ’est très froid dans le mois de décembre ! »Mais on dit « Tu dois couper ton bois ! »Je crois que nous sommes de bons rois moi et toi.On a deux serveurs.Ils nous servent des noix,Et ça, c ’est la vie d’un roi!Greame, Katie, Youje, Tim et Olivia de la 5e et 6e année de l’école élémentaire Whitehorse. Initiative de Géraldine Villemont, monitrice de français.
Société des alcools du YukonBureaux des agents territoriaux et magasins des alcools
Horaire d’étéD u 14 mai au 15 septembre 2007

WHITEHORSED u lundi au jeu d i..............................................................................................................................D e 9 h 30 à 19 hVendredi................................................................................................................................................. D e 9 h 30 à 20 hSam edi.................................................................................................................................................... D e 9 h 30 à 18 h
DAWSOND u mardi au sam edi....................................................................................................................  D e 9 h 30 à 18 h

FA RO, HAINES JONCTION, MAYO*et WATSON LAKED u mardi au sam edi.....................................................................................................................D e 10 h à 18 h* Le magasin de M ayo est fermé de 13 h à 14 h.
Trouvez un moyen de rentrer en toute sécurité... 

Boire ou conduire, il fa u t choisir!

mailto:philippeg@gcad.ca
http://www.gcad.ca
http://www.bmo
mailto:cfcyukon@klondiker.com
mailto:info@klondikekates.ca
http://www.kondikekates.ca
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mailto:viviane@klondiker.com
mailto:fthivierge@assante.com
mailto:dmitaine@klondiker.com
http://www.christiansphotography.com
mailto:sifton@northwestel.net
mailto:dmitaine@klondiker.com
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scène nationale
Le programme de contestation judiciaire. Les conservateurs refusent 
d’entendre les témoinsOTTAW A -  L’étude du Comité permanent sur les lan­gues officielles portant sur l’abolition du Programme de contestation judiciaire (PCJ), qui devait être entreprise le mardi 8 mai, a pris une tour­nure pour le moins inattendue, semant par le fait même le dé­sordre total au sein du comité parlementaire.Pour amorcer son étude, le comité devait en premier lieu entendre le président du conseil d’administration du P C J, Guy Matte, une autre personne sié­geant au conseil d’administra­tion, Kathleen Tansey, ainsi que le directeur général du P C J, Noël Badiou. Ce dernier a même fait le trajet de Winni- peg à Ottawa pour comparaître devant les parlementaires pour finalement apprendre, une fois sur place, que ladite réunion n’aurait pas lieu.A  8 h 58 mardi matin, un avis a été émis à l’effet que la réunion prévue pour 9 h était annulée à la demande du prési­dent du comité, le député conservateur Guy Lauzon. Les députés des trois partis de l’op­position siégeant au comité,

appris une fois sur place tandis que les députés conservateurs semblaient avisés que cette réunion ne se tiendrait pas puisque aucun d’entre eux, à l’exception du député Michael Chong, ne s’y est présenté.Plus tard au cours de la journée, Guy Lauzon a fourni comme explication qu’il avait décidé d’agir ainsi afin que ce dossier, qui est maintenant de­vant les tribunaux, ne prenne une tournure trop partisane lors de la réunion. M . Lauzon a aussi annulé la réunion pré­vue pour le jeudi 10 mai, tou­jours au sujet du P C J, précisant vouloir attendre que le com­missaire aux langues officiel­les, Graham Fraser, dépose son rapport le 15 mai afin de connaître sa version des faits avant d’entreprendre l’étude sur le PCJ.Le président du P C J, Guy Matte, qui s’est dit déçu de ne pas pouvoir comparaître de­vant le comité, prévoyait de­mander au gouvernement pourquoi aucune consultation n’avait été menée avant de dé­cider d’abolir le programme, en septembre dernier. M . Matte

antérieures portant sur le P C J ont démontré que cette initia­tive visant à défendre les droits des minorités était très bien administrée.
L’opposition

s ’indigneChez les députés de l’op­position siégeant au comité, on a dénoncé avec véhémence cette façon de procéder de Guy Lauzon, soupçonnant même des membres plus influents du Parti conservateur d’être à l’origine de cette annonce de dernière minute afin d’éviter de discuter du PCJ.« Nous sommes absolu­ment bouleversés. C ’est un manque de respect total envers les membres du comité et en­vers les témoins. Ce n’est pas démocratique, car tous les membres du comité, y compris les conservateurs, s’étaient en­tendus pour qu’on débute cette étude. Mais ils (les conserva­teurs) n’auront pas le choix d’en parler éventuellement », a déclaré la députée Raymonde Folco, critique du Parti libéral en matière de langues officiel­les, en apprenant que la réu­nion était annulée, propos qu’appuyait Richard Nadeau, porte-parole du Bloc québécois en ce qui concerne les langues officielles.Pour sa part, le député d’Acadie-Bathurst, Yvon Godin, va encore plus loin alors que dès le lendemain, le député néo-démocrate a tenu une conférence de presse pour dévoiler le contenu d’une mo­tion qu’ il déposera à la pro­chaine réunion du comité afin de demander la démission de M . Lauzon.« C ’est la première fois en dix ans que je  vois une chose comme ça. Ç a démontre encore une fois le manque de respect de ce gouvernement envers les langues officielles au pays. C ’est malsain pour le bilin­guisme au Canada et on va pousser pour que l’étude re­prenne », a martelé M . Godin.« Ç a ne regarde pas Guy Lauzon si la cause du Pro­gramme de contestation judi­ciaire est présentement en cour. Qui est-il pour décider par lui-même si nous pouvons en parler? C ’est de la dictature!

Com m e comité, nous avons l’autorité d’ inviter des témoins et de les entendre », poursui- vait-il, ajoutant que si M . Lauzon refuse de démission­
ner, il demandera au premier ministre de lui retirer la prési­dence du Comité sur les lan­gues officielles.

Danny Joncas 
A P F

tout comme la greffière, l’ont ajoute d’ailleurs que les études

Photo : Marie-Hélène Comeau

Les élèves de la classe de Katherine Lacroix, de l'école 
élémentaire Whitehorse, ont récemment amassé 192 $, 
grâce à la vente de tuques ornées de logos que les 
jeunes avaient créées en marge des Jeux 2007. Le projet 
était une initiative de Géraldine Villemont, monitrice de 
français, et l'argent a été remis au professeur 
d'éducation physique Alain Desrochers pour l ’achat 
d'équipement de hockey pour l ’école.

CRTC
Avis d’audience publique

CRTC 2007-5 C a n ad a
Le Conseil tiendra une audience publique à partir du lundi 17 septembre 2007 à 9h00, au 
Centre des conférences, Phase IV, 140, Promenade du Portage, Gatineau (Québec) pour 
revoir sa façon d'aborder la concentration de la propriété et d'autres questions ayant trait à 
la diversité des voix au Canada. La date limite pour le dépôt des interventions/observations 
est le 18 juillet 2007.

Pour de plus amples renseignements, veuillez consulter l'avis d'audience publique 
CRTC 2007-5. Si vous désirez appuyer ou vous opposer à une demande ou obtenir 
une copie de l'avis d'audience publique, veuillez consulter le site Web du CRTC au 
www.crtc.qc.ca à la section « instances publiques » ou appelez le numéro sans frais 
1-877-249-CRTC. Toute information que vous soumettrez, incluant tout renseignement 
personnel, sera disponible sur le site Internet du CRTC. tl  +  l Conseil de la radiodiffusion et 

des télécommunications canadiennes
Canadian Radio-television and 
Télécommunications Commission

Conseil des services sociaux et de la santé

Le  C o n se il de s  s e rv ic e s  s o c ia u x  e t d e  la  sa n té  d u  Y ukon e s t un 

re g ro u p e m e n t c o n s u lta tif  d o n t le  m a n d a t c o n s is te  à  fa ire  de s  

re c o m m a n d a tio n s  au  g o u v e rn e m e n t du  Y ukon e t à  fa v o ris e r  les 

d é m a rc h e s  v is a n t à a m é lio re r  la  s a n té  e t le  b ie n -ê tre  d e  la  

p o p u la tio n  du  Yukon.

S i vo u s  ou  vo tre  g ro u p e  v o u s  in té re s s e z  a u x  q u e s tio n s  de  

sa n té , d e  s e rv ic e s  s o c ia u x  o u  de  ju s tice , on  v o u s  e n c o u ra g e  à 

e n tre r  en  c o n ta c t avec le  p ré s id e n t ou  a ve c  la  c o p ré s id e n te  du  

C on se il, ou  a vec  un d e s  m e m b re s  d u  C o n s e il d e  vo tre  rég ion . 

R ien  ne  s e ra  m é n a g é  p o u r q u e  v o u s  p u is s ie z  p ré s e n te r  vo tre  

p o in t de  vu e  au  C on se il.

La prochaine réunion du Conseil aura lieu 
les 1" et 2 juin 2007.

Le  C o n se il a c tu e l e s t c o m p o s é  d e s  p e rs o n n e s  s u iv a n te s  :

C o lle e n  W irth , co p ré s id e n te  

G le n n is  A llen

D av id  R avensda le , C a rc ro ss  

Iris  C o rm ie r

Ja m e s  A llen , H a in e s  Ju n c tio n

M a rg a re t T itus , D a w so n  C ity

S h ir le y  L a ve rdu re , W a tso n  Lake

R o s e m a ry  R o w la n d s

Ph il D yke

N a resh  P rasad

P enny F erbey

D a rcy  T ka c h u k

M axw e ll R isp in

Ja n e  M c ln ty re

668 -8721

3 9 9 -4 9 6 0

8 2 1 -4 8 1 0

6 3 3 -  5 9 8 8

6 3 4 - 2 2 8 8  

9 9 3 -6 7 7 9  

5 3 6 -7 1 0 8  

6 6 8 -3 8 1 3  

6 6 8 -3471  

6 6 8 -3 2 0 7  

6 6 7 -7 7 6 7  

6 6 0 -5 1 6 6  

6 6 7 -2 2 2 5  

6 3 3 -3 6 6 4

P o u r o b te n ir  d e  p lu s  a m p le s  re n s e ig n e m e n ts , a d re s s e z -v o u s  

au  s e c ré ta r ia t d u  C o n se il, p a r té lé p h o n e  au  6 6 7 -5 7 7 0  ou  
par télécopieur au 667-3096. De l'extérieur de Whitehorse, 
composez le numéro sans frais 1-800-661-0408.

❖
Conseil des services sociaux 

e t de la santé du Yukon

http://www.crtc.qc.ca
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Justin Trudeau déjà dans l’eau 
chaude

Bonjour, je suis Cindy Royer, animatrice de VIA TVA. 
Cette semaine, je vous suggère un parcours de la 
francophonie canadienne via notre site internet 
interactif w w w .viatvaen ligne.ca.

Pour beaucoup d'entre nous, traverser le pays d'est en ouest en Westfalia, c'est un 
rêve! C’est pourquoi je vous propose de tester vos connaissances des régions 
francophones du pays avec la section J ’ai mon voyagel de notre site internet. Un 
trajet virtuel en camionnette parsemé d'embûches, mais tellement fascinant!

Dans la section VIA TVA, vous trouverez toutes les informations pertinentes sur votre 
émission préférée, et des dizaines de reportages en archives. Dans Bienvenue 
chez-nous, c'est le tourisme qui est à l'honneur. Sélectionnez la région qui vous 
intéresse et profitez des plus belles destinations touristiques au pays. C'est 
inspirant vous verrez!

Naviguez aussi dans Francopédie canadienne! Une encyclopédie virtuelle en 
constante évolution qui est développée à l'aide d'un engin wiki. Contribuez vous 
aussi à ce qu'on peut lire et apprendre sur notre site www.viatvaenligne.ca et 
n'oubliez surtout pas nos concours!

CONCOURS
De quelle région du Québec est orig inaire l'an im atrice  C indy Royer?

Soumettez votre réponse à www.viatvaenligne.ca.

VIA TVA, chaque samedi à 12 h 30, heure de l ’Est, sur le réseau TVA.

OTTAW A -  Le candidat du Parti libéral dans la cir­conscription de Papineau aux prochaines élections fédérales, Justin Trudeau, aura mis peu de temps à apprendre qu’en politique, mieux vaut parfois tourner sa langue sept fois avant de parler.Quelques jours seulement après avoir remporté l’ investi­ture libérale dans la circons­cription de la région de Mon­tréal, le fils de l’ancien premier ministre Pierre Elliot Trudeau a vivement fait réagir des re­présentants d’associations œu­vrant à la promotion de l’édu­cation en français à la suite d’un discours prononcé à Saint-Jean, au Nouveau- Brunswick, le vendredi 4 mai.Invité à s’adresser à une foule d’environ 2000 person­nes membres d’une association d’enseignants anglophones du Nouveau-Brunswick, M . Tru­deau aurait déclaré qu’ il pour­rait être plus avantageux de compter sur un seul réseau provincial en matière d’éduca­tion plutôt que sur un réseau distinct pour les francophones et un autre pour les anglopho­nes. Il aurait de plus justifié ces propos en précisant qu’un tel scénario entraînerait des économies et empêcherait d’étiqueter les élèves.Le nouveau candidat des

Justin Trudeaulibéraux a par la suite tenté d’amenuiser l’ampleur de sa déclaration en se disant plutôt en faveur du trilinguisme et du quadrilinguisme, ajoutant que c’est vers cette voie que le pays se dirige. En bout de ligne, il a choisi de présenter publique­ment ses excuses aux commu­nautés francophones et aca­diennes du pays, le lundi suivant, se disant favorable à l’éducation de langue françai­se, ayant lui-même enseigné le français à Vancouver pendant plusieurs années.Malgré ces excuses, les propos de Justin Trudeau ont été accueillis plutôt froidement par ceux et celles qui se sont battus pendant de nombreuses années pour que soient mis en place des conseils scolaires francophones dans toutes les
Petits réseaux publics d’approvisionnement en eau potable

Projet de règlement

DERNIÈRE CONSULTATION PUBLIQUE
Depuis l’été 2006, le ministère de la Santé et des Affaires sociales a tenu des consultations auprès des 
propriétaires et des exploitants de petits réseaux publics d’approvisionnement en eau potable au sujet 
de l’ébauche de lignes directrices concernant un projet de règlement sur l’eau potable, qui serait créé 
en vertu de la Loi sur la santé et la sécurité publiques. Nous avons reçu bon nombre de réponses et 
plusieurs idées utiles qui méritent un examen plus approfondi.

Les lignes directrices ont maintenant été révisées et peuvent être consultées en ligne, sur le site Web du ministère de 
la Santé et des Affaires sociales, à l’adresse www.hss.gov.yk.ca. Nous invitons toutes les parties intéressées à prendre 
connaissance des lignes directrices et à nous transmettre leurs commentaires, par écrit ou par téléphone. La date limite 
de présentation des commentaires est le jeudi 31 mai 2007.

Les commentaires écrits peuvent être transmis par la poste ou par courriel à :

Christine Paradis, analyste des politiques ou à
Politiques et planification (H1)
Ministère de la Santé et des Affaires sociales 
C.P. 2703, Whitehorse (Yukon) Y1A2C6 
Courriel : christine.paradis@gov.yk.ca

Pour transmettre des commentaires par téléphone ou pour obtenir tout 
autre renseignement, communiquez avec Christine Paradis au 667-8087, 
ou sans frais, au 1 -800-661 -0408, poste 8087.

Pat Brooks, agente d’hygiène du milieu 
Service d’hygiène du milieu (2 HOSP RD) 
Ministère de la Santé et des Affaires sociales 
C.P. 2703, Whitehorse (Yukon) Y1A2C6 
Courriel : pat.brooks@gov.yk.ca

Utikon
Santé et Affaires sociales

Photo : APF

régions du pays.« Cela m’apparaît assez incroyable qu’un candidat li­béral fédéral remette en ques­tion un principe aussi impor­tant que celui de la gestion des établissements scolaires par les Acadiens et francophones au pays », a dénoncé Ernest Thibodeau, président de la Fé­dération nationale des conseils scolaires francophones.« M . Trudeau ne peut met­tre en doute la raison d’être des conseils scolaires et le principe de la dualité sans remettre en question les fondements même du Canada. Aux yeux des conseils scolaires, la gestion scolaire n’est pas une vache sacrée mais bien un outil in­dispensable pour assurer la survie et le développement de la francophonie canadienne. Remettre en question de tels principes est faire preuve d’une ignorance désolante », a pour­suivi M . Thibodeau.« M . Trudeau vient de dé­montrer sa méconnaissance totale de la réalité culturelle et linguistique du Canada. Cer­tes, le Canada doit évoluer et faire plus de place aux diffé­rentes langues et cultures, mais pas en affaiblissant l’un de ses peuples fondateurs », déplorait pour sa part Marie-Pierre Si­mard, présidente de la Société des Acadiens et Acadiennes du Nouveau-Brunswick.Au Parti libéral du Canada, le chef Stéphane Dion a tenu à se dissocier des propos de son candidat-recrue, soutenant que de telles affirmations vont à l’encontre des positions histo­riques du parti en matière de langues officielles.
Danny Joncas 

A P F

http://www.viatvaenligne.ca
http://www.viatvaenligne.ca
http://www.viatvaenligne.ca
http://www.hss.gov.yk.ca
mailto:christine.paradis@gov.yk.ca
mailto:pat.brooks@gov.yk.ca
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La participation dépasse les attentes au 
Sommet des communautés

OTTAW A -  Les organisa­teurs du Sommet des commu­nautés francophones et aca­diennes prévoyaient accueillir environ 600 délégués à ce grand rassemblement de la francophonie canadienne, les Ier, 2 et 3 juin prochains à Ot­tawa. Finalement, ils seront 760 participants en provenance d’un peu partout au pays à en­vahir les locaux de l’Université d’Ottawa, où aura lieu le Som­met.C ’est ce qu’ont laissé sa­voir les organisateurs, en l’oc­currence le comité organisa­teur du Sommet et la Fédération des communautés francopho­nes et acadienne (FCFA) du Canada, la semaine dernière. De plus, n’eut été des restric­tions engendrées par la super­ficie des lieux, plus de partici­pants auraient pu y assister.Parmi les 760 délégués, on retrouve des gens provenant

Lise Routhier-Boudreaudes quatre coins du pays et re­présentant tous les secteurs d’activité. Les représentants d’organismes nationaux seront nombreux puisque plusieurs de ces organismes profiteront de cette occasion pour tenir leur assemblée générale an­nuelle. Par contre, près d’une centaine de participants sont inscrits à titre d’ individus. Aussi, notons que les femmes seront majoritaires lors du Sommet alors qu’elles comp­tent pour 52 % des personnes inscrites.

Du côté du comité organi­sateur du Sommet des commu­nautés francophones et aca­diennes, on juge cette participation plus que satisfai­sante, comme en témoignent les commentaires de la prési­dente du comité, Lise Rou­thier-Boudreau.« On est très heureux! Ça démontre la capacité de mobi­lisation des francophones lors­qu’il y a un événement du genre. Ce sera une rencontre inspirante et ce sera aussi l’oc­casion de célébrer entre fran­cophones », se réjouit M me Routhier-Boudreau, qui ajoute que les organisateurs sont fin prêts à moins d’un mois de l’événement.« Le travail a commencé il y a près de deux ans alors nous sommes prêts. Au Sommet, ce qu’on souhaite, c ’est que l’on puisse oser se projeter dans l’avenir en laissant tomber nos

contraintes quotidiennes pour se doter d’un projet collectif pour les dix prochaines an­nées », indique-t-elle.Lors du Sommet, les parti­cipants auront l’occasion d’échanger sur cinq thèmes principaux. Ces cinq chantiers, comme les définit l’organisa­tion du Sommet, sont les sui­vants : « Notre population : plus

d’un million en 2017 », « Notre espace : vivre en français 24 heures sur 24 », « Notre gou­vernance : ensemble et effica­ces », « Notre influence : enga­gés, écoutés et entendus » et enfin, « Notre développement : investir, innover et réussir ».
Danny Joncas 

A P F

CRTC Avis public 
CRTC 2007-41

Appel aux observations Canada
Appel aux observations sur le projet de Code d'indépendance journalistique du Conseil 
canadien des normes de la radiotélévision.

Le Conseil invite les parties intéressées à se prononcer sur le projet de Code d'indépendance 
journalistique du CCNR annexé au présent avis public. Les observations doivent parvenir 
au Conseil au plus tard le 18 juillet 2007.

Pour de plus amples renseignements, veuillez consulter l’avis public CRTC 2007-41. 
Si vous désirez appuyer ou vous opposer à une demande ou obtenir une copie de l'avis 
public, veuillez consulter le site Web du CRTC au www.crtc.qc.ca à la section « instances 
publiques » ou appelez le numéro sans (rais 1-877-249-CRTC. Toute information que 
vous soumettrez, incluant tout renseignement personnel, sera disponible sur le site Internet 
du CRTC. .

1 +  1 Conseil de la radiodiffusion et 
des télécommunications canadiennes

Canadian Radio-television and 
Télécommunications Commission

Semaine nationale 
des soins infirmiers

du 7 au 13 mai

C ette  a n n é e , la S e m a in e  n a t io n a le  des
soins in firm ie rs  se d é ro u le  sous le  th è m e
« Ld profession infirmière : regardons-y de plus près ».

Ce thème met en évidence le rôle vital que remplit le 
personnel infirmier clans toutes les collectivités au pays.
Non seulement il participe activement à la prestation des 
soins de santé quotidiens, mais ses membres occupent aussi 
une place de premier rang dans la promotion de la santé 
publique.

En plus de leurs activités professionnelles, les infirmières et 
les infirmiers yukonnais participent à titre de bénévoles à 
nombre d'initiatives communautaires, tel le groupe de lutte 
contre le cancer du sein Breast Friends, et collaborent avec 
divers organismes, tel Hospice Yukon, à nombre d'initiatives 
privées, par exemple à l'organisation d'une campagne de 
collecte de chaussettes chaudes, distribuées plus tard par les 
services itinérants d'aide et de prévention de la toxicomanie.

S an té  e t A ffa ire s  soc ia le s

Les soins infirmiers sont essentiels à notre santé, 
et ce, à bien des égards.

http://www.crtc.qc.ca
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, appels d’offres déclarations d’intérêt

Des protéines de T-Rex similaires à celles 
du poulet

Capsules
(Agence Science-Presse) -  Les scientifiques ont trouvé des protéines à l’ intérieur d’un gros os de Tyrannosaurus Rex enterré depuis plus de 68 mil­lions d’années. Et la séquence des protéines du terrible lézard ressemble étrangement à celle de nos poulets.Nous sommes encore loin du décryptage génétique du T- Rex imaginé par Steven Spiel­berg dans Jurassic Park. Les protéines récemment décou­vertes dans l’os d’un tyranno- saure ne contiennent pas toute l’ information nécessaire pour reconstituer le génome de ce géant. Le plus vieux décryp­tage d’A D N  réalisé par les chercheurs est celui d’un homme de Neandertal qui vi­

vait il y a 50 000 années. Mais, trouver des protéines dans un aussi vieux fossile est une vé­ritable surprise, une décou­verte étonnante. C ’est la pre­mière fois que d’aussi vieilles molécules sont extraites de fossiles. Les scientifiques ne croyaient pas que les protéines pouvaient survivre aussi long­temps. Selon les théories de la fossilisation, le matériel orga­nique original n’était pas censé survivre pendant autant d’an­nées. Les plus vieilles protéi­nes identifiées jusqu’à présent par les scientifiques étaient celles d’ un mastodonte mort il y a 600 000 ans. Les protéines de dinosaure récemment dé­couvertes sont 100 fois plus vieilles et bien moins complè- tes que celles du mastodonte.
OFFRE D’EM PLO I

Annonce d’emploi # : 07T0016 
Date de l’annonce : 04-05-07 

Fermeture du concours : 18-05-07

Le Ministère d’éducation du Yukon invite les demandes pour le poste suivant :

Poste : Direction d’école 
École : École Émilie-Tremblay 
Tâches : Direction 1.0 ETP permanent 
Début : 27 août 2007 - continu

Expérience et qualifications :
• Maîtrise en éducation (ou en voie d’obtention) comprenant l'administration 
scolaire.
• Expérience requise en administration scolaire dans un environnement 
multi niveaux en milieu minoritaire.

• Connaissance de la programmation scolaire pour une école à multi niveaux 
(pré-maternelle à 12e année).

• Solide expérience démontrée dans l’enseignement des matières de bases, 
l’intégration des matières et l'apprentissage expérientiel.
• Qualités personnelles de leadership servant à optimiser le potentiel péda­
gogique d’une équipe professionnelle et dynamique et maintenir une culture 
scolaire positive.
• Connaissance de stratégies pédagogiques motivantes et efficaces avec une 
emphase particulière en littéracie et numéracie.
• Capacité de développer, d'implanter et de faire le suivi de programmes en 
éducation spécialisée.
• Habileté et leadership pour guider le personnel et les parents dans le processus 
de développement d’un projet éducatif axé sur les besoins des élèves.
• Solides aptitudes en communication afin de développer des relations efficaces 
avec les étudiants, les parents, le personnel de l'école ainsi que la commission 
scolaire.
• Adhérer à une vision d'avenir commune basée sur les forces de l'école la 
mettant en valeur par l’entremise des programmes et des activités 
parascolaires.
• Posséder d'excellentes connaissances du français et de l'anglais à l'oral 
et à l'écrit
• Adhérer à la philosophie de l'inclusion.
• Promouvoir et rehausser la construction identitaire.
•Posséder / acquérir un brevet d'enseignement valide au Yukon.

Faire parvenir votre demande ainsi que votre curriculum vitae à :
Madame Trish Millions -  agente de recrutement 
Ministère de l'éducation du Yukon 
C.P. 2703
Whitehorse (Yukon)
Y1A2C6
Télécopieur : (867) 667-5435 
Courriel : TeacherRecruitment@gov.yk.ca

Yukon
Éducation

Le séquençage des protéines permettra aux scientifiques de mieux étudier ces animaux disparus.Les os du T-Rex analysés ont été retrouvés au Montana, aux États-Unis, sous 1000 mè­tres cubes de sable et de boue. Les protéines qui s’y trouvaient appartiennent à la famille du tissu conjonctif élastique nommé collagène. Elles sup­portent les autres tissus du corps. 11 s’agit de la protéine la plus abondante dans le corps.Mary Schweitzer, de l’ Uni­versité de la Caroline du Nord ,et John Asara, de l’ École mé­dicale de Harvard, à Boston ,ont comparé la séquence des protéines qu’ils ont trouvées dans l’os du tyrannosaure à celle d’animaux vivants. Ils ont observé de grandes simili­tudes avec les protéines de collagène du poulet.

Les oiseaux évitent 
les nids radioactifs(Agence Science-Presse) -  Les oiseaux de Tchernobyl préfèrent les nids peu radioac­tifs pour y élever leurs rejetons. Des chercheurs de l’ Université Pierre et Marie Curie, à Paris, ont fait cette découverte en observant les oiseaux durant un an dans un périmètre de trois kilomètres autour du réacteur qui a explosé, en 1986, à Tchernobyl. Ils ont disposé 200 nids à différents endroits autour desquels les oiseaux pouvaient facilement se nour­rir. Le taux de radiation autour de certains nids était 2000 fois supérieur à celui que l’on re­trouve normalement. Les es­pèces d’oiseaux étudiées ont toutes choisi les nids où la ra­diation était la moins élevée.Les chercheurs ne savent pas exactement comment les oiseaux parviennent à détecter les nids contaminés. Des re­cherches précédentes ont dé­montré que la radioactivité fait chuter le taux d’antioxydants et déforme le sperme des hi­

BERTE Journaliste
Le poste :
Sous la responsabilité de la rédactrice en chef, la personne 
choisie devra notamment :

•  m ener des entrevues, rédiger des articles, prendre des 
photos;

•  faire la recherche de sujets d ’articles;
•  fa ire  le su iv i de ses dossiers e t assurer une p a rt de la 

couverture communautaire régionale;
•  couvrir des sujets dans d iffé rents domaines : po litique , 

communautaire, économique, culturel, etc.

Exigences :
• maîtrise du français parlé et écrit et bonne connaissance 

de l’anglais;
• exce llen tes capacités de tra v a ille r  en équ ipe  et sous 

pression et de respecter des échéanciers serrés;
• d isponibilité pour couvrir des événements en soirée et les 

fins de semaine au besoin;
• posséder une voiture et un permis de conduire valide.

Lieu de l’emploi : Saint-Boniface (Manitoba)

Entrée en fonction : août ou septembre 2007 

La Liberté est le seul hebdom adaire  pub lié  en français au 
M anitoba depuis 1913. Le journal offre un excellent régime 
d ’assurances collectives. Faites parvenir vo tre  candidature 
avant le 23 mai 2007 par courriel à : la-liberte@  
la-liberte.mb.ca
Seul(e)s cand ida t(e )s  re tenu(e)s en en trevue  seron t 
contactées.

Pour de plus amples renseignem ents, veu illez co n ta c te r  
Sylviane Lanthierau (204) 237-4823 ou 1 800 523-3355.

rondelles rustiques.
Des dents 
médicamentées(Agence Science-Presse) -  Remplacer une dent manquan­te par une dent qui pourrait nous fournir à des heures pré­cises des médicaments? Des chercheurs en Europe et en Is­raël travaillent sur un système semblable appelé IntelliDrug assez petit pour remplacer une dent de la taille d’une molaire. Le prototype en forme de dent relâche des quantités précises de médicaments à des inter­valles réguliers pour s’assurer que le patient reçoit sa médica­tion. Les scientifiques estiment que ce dispositif pourrait être utile à plusieurs patients et particulièrement aux diabéti­ques. « Seulement la moitié des patients qui prennent des médicaments suivent les ins­tructions correctement », dé­plore Dr Andy W olff, dentiste

Pour tous vos 
besoins en 
m atière de 
reportage 

journalistique....

Pour tous vos 
besoins en 
m atière de 

publicité ou de 
cam pagnes 
publicita ires

667-2931

mailto:TeacherRecruitment@gov.yk.ca
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capsules
israélien qui a eu l’ idée du concept. « Les patients oublient ou ne veulent pas se réveiller au milieu de la nuit pour avaler leur pilule. »Avec cette nouvelle dent en bouche, le médicament se­rait relâché directement dans le flot sanguin au travers de la membrane de la joue et dans la bouche, une surface poreuse

GRATUIT
Exploitation 
minière 101

Ne manquez pas d’assister à 
cette présentation (en anglais) 
très populaire sur l’industrie 
minière.

Cet atelier gratuit a pour but :

• de favoriser la compréhension 
des pratiques courantes au 
Canada et au Yukon en ce qui 
concerne l’exploration et 
l’exploitation minière; la 
compréhension de la géologie 
du Yukon, des activités 
d ’exploration en cours et des 
faits saillants du secteur minier 
à l’échelle mondiale.

•  d ’aider les participants à 
déterminer leurs propres 
objectifs afin de mieux cibler 
les possibilités de formation 
futures.

Formateur : M. Robert Stevens

Les 11 et 12 juin 2007, 
au High Country Inn, 
à Whitehorse

Inscrivez-vous dès maintenant! 
(Le nombre de places est 
limité.)

R enseignem ents e t inscrip tions : 
D ivision des ressources 
m inéra les

Kevin Brewer
8 6 7 -6 6 7 -8 2 5 6  

kevin .brew er@ gov.yk.ca, ou

Judy Shannon
8 6 7 -6 6 7 -3 1 6 3
judy.shannon@gov.yk.ca

(Les participants devront assumer 
eux-mêmes tes frais liés au transport, 
aux repas et à l ’hébergement.)

Ytikon
Énergie, Mines et Ressources

qui absorbe facilement les mé­dicaments. Le dispositif buc­cal pourrait facilement être re­tiré par un technicien pour remplir le réservoir de médica­ment et remplacer la pile si nécessaire.
Marathon dans 
l’espace(Agence Science-Presse) -  L’astronaute Sunita Williams a couru le marathon de Boston, plusieurs kilomètres au-dessus de la Terre, dans la station spa­tiale internationale. Attachée à un harnais à son tapis roulant pour garder les pieds au sol, Sunita Williams a couru en même temps que ses compa­triotes américains tout en ob­servant la course sur son ordi­nateur. Elle a parcouru les 42 kilomètres de la course en pre­nant une pause toutes les heu­res pour s’étirer les jambes et écrire quelques mots à ses amis terriens. Après 75 minu­

tes, elle avait parcouru 15 kilo­mètres alors que la station spatiale accomplissait un tour complet de la Terre.
Yoga pour chien(Agence Science-Presse) -  Les cours de yoga maître-chien sont de plus en plus populaires dans les grandes villes améri­caines. Amoureuse des ani­maux, Brenda Bryan enseigne le yoga pour les humains et les chiens à Seattle. Elle enseigne des étirements légers, le mas­sage des chiens et des postures de yoga pendant lesquelles les animaux se reposent ou dor­ment sur un matelas tandis que leurs maîtres tentent de s’as­souplir. Pendant la majorité des postures et des exercices, les maîtres gardent un contact physique avec leurs chiens. Les toutous offrent gentiment une partie de leur corps pour le soutien de la tête ou de la main de leurs maîtres.

Le Comité d'action sur l’alphabétisation accepte 
les propositions venant d’organismes à but 
non lucratif, d’entreprises, d’établissements 
d'enseignement, de gouvernements des premières 
nations, de municipalités et de particuliers.

Nous som m es à la recherche de p ro je ts  q u i p e rm e tte n t aux 
Yukonnais de renforcer leurs capacités de lec tu re  e t d ’écritu re .

Votre  p ro je t d o it concerner au m o ins  un des dom a ines  su ivan ts  :

• C oord ina tion  e t p la n ifica tio n  co m m u n a u ta ire

• A lph a b é tisa tio n  préscolaire

• A lph a b é tisa tio n  des personnes ayan t des besoins spéciaux

• A lph a b é tisa tio n  des adu ltes

• A lph a b é tisa tio n  fa m ilia le

• Recherche en a lph a bé tisa tio n

• A lph a b é tisa tio n  adaptée  à la cu ltu re

Le m o n ta n t m ax im a l de fin a n c e m e n t est de 6 000 $ par p ro je t.

Date limite : le l" ju in  2007

Pour o b te n ir  des rense ignem ents  ou un fo rm u la ire  de dem ande , 
com m u n iq u e z  avec la

D irec tion  de l’ense ignem en t postsecondaire  
Téléphone : 867 -667-5690  
Sans fra is  : 1 -800-661-0408, poste 5690 
C ourrie l : yukon lite racyfund@ gov.yk.ca

___________________________________________________________________ J

lEikon
Éducation

Pas besoin de vous procurer 
une antenne ou une soucoupe...
Tout l’équipement est de notre côté!

MCyjRÆMfSlKSJA WDTMl [Fxmmnti
Service d ’assistance locale 24 h

M oi mes souliers ....
Vous avez rou ie  votre  bosse et vous prévoyez la 
ro u le r encore? Pourquoi ne pas p a rta g e r vos 
souvenirs de voyage avec les lecteurs et les lectrices  
de l'A urore  boréale?

Faites-nous p arven ir vo tre  te x te  avec photos à 
l'appu i et nous le publierons dans la ch ron ique  << 
Moi, mes souliers »

667-2931

Le SO

emploi
z un emploi?

l’aide professionnelle

• Préparer un C V  et une lettre de présentation efficaces• Maîtriser les techniques d ’entrevue• Avoir accès à un réseau déjà établi d’employeurs potentiels• Explorer vos options professionnelles à l ’aide du MBT1• Mieux vous connaître Planifier votre carrière
le toute votre vie!
lA au 668-2663, poste 223 

6 6 73 -SO FA  (7632)

Y u k o n

ice d’Orientation 
Formation des Adultes

Human Resources 
anada Development Canadav

mailto:kevin.brewer@gov.yk.ca
mailto:judy.shannon@gov.yk.ca
mailto:yukonliteracyfund@gov.yk.ca


28 L’Aurore boréale le vendredi 11 mai 2007

Les rapides?* du cheval blanc

F
<

:

I élicitations à Benoit La­tour, 12 ans, qui a été sélectionné pour jouer à la soirée finale du Festival de musique Rotary de Whitehor- se. Le spectacle avait lieu le 28 avril dernier au Centre des arts du Yukon. Benoit joue du piano depuis qu’ il a cinq ans.

N:'os pensées vont à C é­cile et Louise Girard qui viennent de perdre leur soeur aînée Gertrude. Ces pensées de réconfort vont éga­lement à Hannah Engasser qui vient de perdre son père.
Ni"os encouragements à tous ces cyclistes qui s’entraînent av idement pour la course à relais de vélo qui aura lieu en juin entre Hai­nes Junction au Yukon et Hai­nes en Alaska.'ous avez un rapide à partager? Faite-le au 667-2931.
IIV J  VI I /  V I

v;

C o û t de l’a b o nn e m e n t 2 6 ,50  $ 

p ou r une  a nnée  •
A  l’é tra n g e r : 7 9 ,50  $

,50 + 53 $ de fra is  postaux)

L’Aurore boréale propose des nouvelles de la Franco-Yukonnie, 
une couverture de l’actualité yukonnaise, des nouvelles, des chroniques 

originales, une section carrières et professions, et plus encore! 
Demeurez en contact avec le Nord canadien...

Abonnez-vous au meilleur journal francophone du Yukon!

LAurore boréale, 302, rue Strickland, Whitehorse (Yukon) Y1A 2K1

Rencontres
L’émission radiophonique numéro 1 

de la communauté franco-yukonnaise 
Samedi 17 h 5, CBC North et CBUF FM • Samedi 12 mai : Annie Langlois • Samedi 19 mai : Maryne Dumaine et 

Stéphanie Lothe

fa d w d n w i com m utotU oine

Vendredi 11 mai
• Cette semaine, le Café-rencontre 
reçoit l’écrivain jeunesse Alain M. 
Bergeron et l’illustrateur Samuel 
Parent (Sampar) pour une soirée 
d’animation et d’échange sur l’écriture 
et l’illustration de roman jeunesse.
Au menu : Salade composée, curry 
de crevettes et curry de légumes et 
lentilles. Dessert: Gâteau à l’érable. À

Dimanche 13 mai
• Messe en français à 10 h 10 à la 
cathédrale Sacré-Cœur.

Mardi 15 mai
• Matinée de retrouvailles de 10 h 30 à 
12 h 30 à la Salle communautaire du 
Centre de la francophonie. Discussion 
sur « Comment communiquer ses choix

partir de 17 h à la Salle communautaire parentaux » animée par M™ Jeanne 
du Centre de la francophonie. Landry, consultante en communication.

M"* Annie Cloutier, accompagnante à
•Le spectacle des Ceusses-qui-ont-|a naissance à Québec, sera également 
du fun-quand-y-chantent a été 3n-|à potir vous rencontrer et parler du rôle 
nulé. Les billets seront remboursésqe l’accompagnante. Apportez vos ac- 
au Centre de la francophonie oucessoires de bébés, vêtements, livres, 
auprès des membres du groupe. Lejouets à échanger ou à donner. Cette 
spectacle est reporté à l’automne, activité est organisée conjointement par

le PNCP et le PCS.
•Le BBQ prévu pour le 11 mai de La 
garderie du petit cheval blanc a été 

annulé. Il est reporté à une date u|t é - D j m a n c h 6  2 0  m a i
rjpijrp

• Messe en français à la cathédrale 

•Cours de flamenco niveau débutant Sacré-Cœur à 10 h 10.

jusqu'au lundi 10 juin. Tous les lundis 
de 20 h 15 à 21 h 15 à Peak Fitness.
Apportez des chaussures à petits 
talons et semelles dures.

667-2931
• Gratuite pour 25 mots ou moins • Tél (867) 667-2931 
Courriel : journaliste@afy yk ca
Date de tombée 17 h le mercredi précédant la parution • Encadré pour une 
annonce d'affaire : 20 S plus taxe (rabais au volume)

Logement
• Chambre à louer dans Riverdale. Près de 
tout. Rens. : 633-8443

Recherché
• Si vous défrichez ou nettoyez votre ter­
rain, je suis à la recherche de saules (avec 
racines).
Sylvie au 667-4681

• Jeune étudiante recherche logement/colo- 
cation du 1* juin à août 2007 à Whitehorse. 
(Centre-ville si possible) amicale et fiable. 
Rens.:
gabyepoudigni@hotmail.com

• Colocataire recherché.e pour
partager un duplex dans Takhini Nord 
avec deux autres personnes (très sym­
pathiques!). 400 $ / mois+frais mensuels. 
Libre maintenant. Rens. : Marianne et Na­
dia: 6674870.

• Recherche deux colocataires non-fumeurs. 
Grande maison à Porter Creek, 500 $ tout 
compris. 1" juillet. Rens.: 334-6272

Divers
• La Fondation Boréale est maintenant en 
place, surveillez les articles et publicités à 
ce sujet. Rens.: Isabelle Carrier 
668-2663, poste 227

• Placez une annonce dans les jour­
naux francophones à travers le Canada, 
Choisissez une région ou tout le réseau 
-  c'est très économique! Contactez-nous à 
l'Association de la presse francophone au 
1 800 267-7266, par courriel à petitesan- 
nonces@apf.ca ou visitez le site Internet 
www.apf.ca et cliquer sur l'onglet PETITES 
ANNONCES.

• 5 choses que tu peux faire pour prévenir 
la violence sexuelle: Dénonce les blagues 
sexistes ; Parle avec ton partenaire des 
bonnes habitudes sexuelles; Proteste con­
tre les images et les messages sexuelle­
ment dégra-dants;Confronte l'intimidation 
sexuelle; Prends l'initiative pour rendre un 
milieu de travail exempt de violence.

mailto:gabyepoudigni@hotmail.com
mailto:petitesan-nonces@apf.ca
mailto:petitesan-nonces@apf.ca
http://www.apf.ca

